
Susp ense
La mécanique des pourparlers se-

creto, les « dégu-sements » de tou-
ristes sous lesquels se seraient ca-
ches les négociateurs francala et al-
gériens étaient bien faits pour dé-
rouler les observateurs, qui en
étaient réduits à des hypothèses
hasardeuses. Et il faut bien recon-
naìtre que ce n'est pas le retour à
Paris et à Tunis des représentants
des deux parties qui a contribué à
éclairer notre lanterne. Tandis que
les dépèches semi-officielles de
source francaise faisaient état d'un
grand optimisme, les ministres al-
gériens déclaraient que la discus-
sion n'était pas terminée, et que de
toutes fac©n_, il restait à affronter
la deuxième épreuve : celle du
GPRA. Meme démenties par le
communiqué officiel du GPRA qui
parie des « conclusions » de la né-
gociation, il semble bien que l'on
doive s'en tenir aux premières ré-
véla tions. A la frontière franco-
suisse. plus du 90% des points en
mise a été réglé. Et il n'est pas im-
possible que le cessez-le-feu puisse
ètre signé avant que la discussion
reprenne pour achever de mettre
sur pied un protocole définitif
d'accord.

Lea obstacles sur lesquels bute
encore la négociation sont appa-
remment les suivants : les garanties
aux Européens, et la composition
de l'exécutif provisoire et de la for-
ce locale. Par contre sur l'organisa-
tion de l'autodétermination et sur
sa date (qui sera encore maintenue
secrète après le cessez-le-feu), sur
le Sahara, les coopérations écono-
mique, technique, financière, cultu.
relie, et sur les questions militaires,
il semble que tout soit réglé, il n'est
pas exclu d'ailleurs que ces diffé-
rentes questions, contrairement à
l'accord du cessez-le-feu, ne fassent
pas l'objet d'un contrai, mais sim-
plement d'engagements, exprimés
dans des déclarations unilaterales.
C'est là, en gros, l'avis de la plu-
part des éditorialistes , mème si M.
Louis Joxe, sorti de son mutisme, a
soigneusement mis en garde contre
les informations fantaisistes cou-
rant sur les termes de la négocia-
tion.

Il est en tout cas certain que si
aocord il y a, celui-ci n'a pu inter-
venir sans concessions mutuelles.
Et, si le general de Gaulle doit se
préparer à de sérieux coups de
boutoir dirigés contre son autorité
le jour de la proclamatici! du ces-
sez-le-feu , M. Ben Khedda quant à
lui, devra affronter auparavan t les
membres du GPRA, dont les quatre
cinquièmes au moins doivent rati -
Her les accords intervenus aux
Rousses. Ensuite, si l'on doit crain-
_re une offensive de l'OAS, voire
meme la résistance de certains élé-
ments de l'armée, il faut aussi se
demander si le FLN ne va pas avoir
Me dure partie à jouer. Car, la Fé-
détration de France du FLN, qui est
considérée comme to'ès intransi-
Keante, et certains maquisards ai-
seriens, n'obéiront pas forcément
*nx consignes données par leurs
ministres. Enfin, comme le relève
l'hebdomadaire « Jeune Afrique »,
le FLN, prive de la guerre, ne sera
Plus (alimi , il sera critique, et il
devra s'adapter à cette situation
nouvelle.

Toutefois, à cette heure où l'une
«a épreuves les plus difficiles que
ja France ait eu à affronter depuis
•**5, est proche de sa fin, il serait
faux de se montrer pessimiste. Et
** Qu 'il faut souhaiter une fois de
Plus, c'est que le general de Gaulle
•«elle trouver le joint qui lui per-
mettra de sauver encore en Algerie,es éléments européens, qui provi-
soirement se sont engagés dans une
«itreprise désespérée, et qu 'il puis-
* 'es convaincre de tenter l'expé-
"ence de la coexistence.

André Rougemont

Politique internationale

La diplomatie internationale et ses dessous
Il est donc question, une fois de

plus, de conférence au sommet. L'idée,
à tout le moins, est dans l'air. Un cer-
tain Adjoubei , qui n'est autre que le
gendre de Nikita Khrouchtchev, s'est
rendu deux fois en trois mois aux
Etats-Unis. Le départ de l'ambassa-
deur soviétique Menchikov donna lieu
à une grande reception mondarne à
Washington. Les Soviets ont laissé
entendre que Robert Kennedy, frère
du président et ministre de la Justice,
et Pierre Salinger, porte-parole de la
Maison-Bianche, seraient les bienve-
nus à Moscou. Il y a eu aussi le messa-
ge de Khrouchtchev à Mme Eleanor
Roosevelt, puis la libération de Gary
Powers, de l'affaire de l'U-2, par les
communistes, et celle de l'espion russe
Abel par les Américains — échange
qui a eu la valeur, pour les U.S.A..
du troc d'un ceuf contre un bceuf. Tout
cela ne doit pas moins contribuer à
préparer psychologiquement l'opinion.

Georges Aimel, dans un étude des
« Ecrits de Paris », dit qu'on pourrait
qualifier l'esprit du peuple américain
de puceau. Mais croit-on vraiment que
l'esprit des masses européennes soit
tellement plus développe ? L'Europe
de l'Ouest, à l'exception de quelques
minorités sans portée réelle, est prète
à n'importe quel marchandage, à n'im-
porte quelle concession, pourvu qu'on
la laissé en paix. Somme toute, si nous
sommes si supérieurs aux Américains,
pourquoi demeurons-nous à leur re-
morque ? La vérité est que l'opinion
européenne est beaucoup plus encore
que l'onipion américaine en faveur
d'un nouveau Yalta . Car nous avons
peur, tout petits que nous sommes,
de la barbarie soviétique née de nos
divisions et engraissées par nos bu-
sinessmen.

On fait remonter bien loin la tradi-
tion des grandes conférences interna-
tionales, jusqu 'en 1807 avec la rencon-
tre de Napoléon et du Tsar Alexandre
à Tilsit , voire mème à 1520 lorsque
Henry Vili delibera tour à tour avec
Charles V de Habsbourg à Cantorbéry
et Frangois ler à Calais. Mais c'est en
1938, avec Munich, qui rassembla Hit-
ler, Mussolini, Chamberlain et Dala-
dier , qu'eut lieu la première rencontre
decisive de l'histoire contemporaine.
La conciliation de Munich, chaleureu-
sement applaudie par certains, fut du-
rement critiquée par d'autres car elle
consacrai! le demembrement de la
Tchécoslovaquie, Etat artificiel issu
des injustices de Versailles. Remar-
quons. pour ce qui est de Chamberlain ,
qu 'il était un honnèe homme qui fut
injustement critique. Il croyait sincè-
rement à la paix , il pensait , comme
Lyautey, qui est bon de « montrer sa
force pour ne pas avoir à s'en servir ».
Si bien qu 'en 1935 des journau x aussi
divers que le « Daily Herald » et l'« E-
conomiste » le couvraient d'injures
parce qu 'il voulait sérieusement réar-
mer l'Angleterre face à la rapide re-
naissance militaire allemande.

Munich ne fut pourtant rien , trois
fois rien , en comparaison des confé-
rences de Tehèran , Yalta et Potsdam
qui ont décide du sort du monde, et
qui ont fait celui-ci tel que nous le
connaissons aujourd'hui. Est-il exact
de penser qu 'à Yalta le président Roo-
sevelt fut roulé par son compère so-
viétique ? Les avis sont partagés. L'axe
Berlin-Rome-Tokyo était alors en rui-
besoin de l'allié soviétique — sauvé de
nes. Roosevelt n 'avait absolument plus
la défaite par lui , d'ailleurs. Les mar-
chandages qui prirent place à Yalta
ne sont donc. en réalité , que les résul-
tats d'un partage du globe qui avait
été décide bien avant — et il faut ètre
naif pour croire encore que cette der-
nière guerre fut une croisade de la
démocratie contre la dictaturé, de la
liberté contre l'esclavage, voire du

bien contre le mal. Cette décision de
partage, attestée par certains docu-
ments secrets d'avant-guerre, est ex-
pliquée par des nécessités économi-
ques et politiques — tant il est vrai,
comme l'a dit un jour Disraéli, que
« le monde est gouverne par de tout
autres personnages que ne se l'imagi-
nent ceux dont l'oeil ne plonge pas
dans les coulisses ».

L'ancienne diplomatie est morte,
nous ne sommes plus au temps de Ri-
chelieu, de Talleyrand ou de Metter-
meli. Mème un Eden n'a plus cours
aujourd'hui. Les diplomates américains
ne sont que des représentants du « Big
Business » et quant à leurs collègues
soviétiques, ce sont généralement des
espions professionnels.Et les conféren-
ces au sommet qui se succédèrent de-
puis la guerre n'ont pas eu de résultats
visibles, sinon de chloroformer l'opi-
nion — l'esprit de Genève, vous vous
souvenez ? — pour l'empécher de rea-
gir ou de protester contre l'accom-
plissement final du partage de 1945.
Assurément nous avons encore la
chance de vivre de ce cóté-ci du ri-
deau de fer et, si Elvis Presley ne
vaut pas TchaikovsKy, , la civilisation
américaine est tout de méme de loin

preférable à la dictaturé des Soviets
à cette Russie qui est aussi d'Asie.
Mais ni les financiers internationaux,
ni les mondialistes onusiens ne l'en-
tendent ainsi. Il s'agit maintenant de
réunir les deux sphères d'influence
nées à Yalta, d'en faire un tout, un
« monde uni » comme on dit, et d'y as-
seoir la dictaturé du gouvernement
mondial dont l'O.N.U. est le prototype.
Et la prochaine rencontre entre les
deux « K » servirà à déblayer un peu
plus le terrain en vue de cet amal-
gamo apatride et onusien.

Certes, il se plissé dans tout cela
une grande part d'illusions, et les trou-
bles qui éclatent de tous còtés attes-
tent de la survivance du nationalisme.
Et 11 est somme toute réconfortant de
penser que le fermier du Kansas n'a
toujours aucun point commun avec le
moujik de Nivni-Novgorod, car l'ennui
naquit un jour de l'uniformité. D'un
autre coté, tous les deux partagent le
mème désir de ne pas connaitre «la
grande paix des charniers thermonu-
cléaires », qui effacerait tout, jusqu'au
souvenir de Yalta et des autres confé-
rences désastreuses qui ont marque cet
après-guerre. ; . .. .

P. Courville.

Au Grand Conseil vaiaisan
- 500.000 f r .  p our le f onds cantonal des bourses

et p rèts d'honneur
- La question de la maturilep édag ogique
- Écoles secondaires et collèges cantonaux p our les f illes
- 3.500.000 f r .  p our la route Monthey-Choex

Sous la présidence de M. Henri Rau-
sis, le Grand Conseil a repris, mardi
matin , l'examen, en première lecture,
de la loi sur l'instruction publique.

Les députés ont abordé l'étude du
titre II consacré aux écoles secondaires
du deuxième degré.

La règie generale prévoit que tout
élève qui a suivi avec succès le cycle
d'enseignement d'une école secondaire
du premier degré peut accèder à l'une
des écoles secondaires du deuxième
degré. Cet enseignement prépare aux
carrières professionnelles ou aux étu-
des supérieures, selon le caractère
propre de chaque école.

En d'autres termes, cela signifie que
tout élève (qu 'il soit gargon ou fille)
qui a frequente avec succès l'école
secondaire (notamment ce fameux
tronc commun qui est prévu par la
loi) pourra suivre par la suite l'en-
seignement dispense par l'Ecole nor-
male ou les collèges cantonaux (sec-
tion classique, technique ou commer-
ciale).

Le fonds cantonal des bourses
et prèts d'honneur

L'on sait que cette nouvelle loi
poursuit, notamment, comme but de
permettre à tous (y compris ceux qui
sont économiquemcnt faibles) de faire
des études complctes.

Dès lors, l'accès aux études secon-
daires du deuxième degré et aux étu-
des supérieures sera facilité par l'oc-
troi de bourses et de prèts d'honneur.
Les étudiants et apprentis doués, des
deux sexes, qui entreprennent des étu-
des professionnelles pourront égale-
ment en bénéficier. Les conditions de
l'octroi de ces prestations seront fixées
par décret du Grand Conseil. Il ap-
partiendra donc à la Haute Assemblée
de décider s'il convient de faire dé-
pendre l'octroi des bourses de la con-
dition que le bénéficiaire mette plus

tard à profit , durant quelques années,
les connaissances, et s'il doit, à défaut,
restituer le montant percu. Quant au
prét d'honneur, il conviendra de pré-
voir, s'il est accordé avec ou sans
intérèt et s'il doit ètre restitué dans
un certain délai à partir du début de
l'exercice de la profession.

Nombreuses propositions retirées
La disposition instituant ce fonds

cantonal des bourses et prèts d'hon-
neur donna lieu à une vive discussion
à laquelle prirent part MM. les dépu-
tés Steffen, Wyss, Jacquod , Guntern ,
Copt, Boissard , Dussex, Zwissig, Rey
et Cleusix.

Il appartint à M. Marcel Gross d'ex-
pliquer la portée de l'article en ques-
tion.

En bref , l'octroi d'une bourse ne
devra pas étre considéré comme un
geste de bienfaisance. Non , ce qui est
institué en l'occurrence c'est un droit
à la bourse et non pas un droit de de-
mander une bourse.

En outre, la notion de bourse enve-
loppe tout ce qui interesse l'élève : l'é-
colage, les frais de déplacement , les
frais de logement et tous autres fiais
inhérents à la fréquentation d'une éco-
le.

M. René Jacquod souleva , à ce pro-
pos, une question qui ne manqua de
pertinence : à son avis ce n 'est pas
tant le système des bourses qu 'il con-
vient de développer , mais bien le
probleme des salaires. Il importi.', en
effet , d'accorder au pére de famille un
salaire adequai qu 'il lui permette d'é-
lever correctement ses enfants en leur
donnant la possibilité de fréquonter les
écoles adéquates. Cet aspect de la
question sera revu lors des soconds
débats.

M. C. Boissard (rad. de Monthey»
insista pour que le fonds soit mis seu-
lement à la disposition des élèves
suisses. Sa proposition fut vivement

combattue par M. A. Copt (rad. d'Or-
sières), alors que M. M. Gross se dé-
clara d'accord de considérer ce pro-
bleme à l'occasion de la seconde lec-
ture du projet.

Finalement, les députés acceptèrent
cet article sans lui apporter de modi-
fication.

Crédit budgétaire de 500.000 frs
L'article suivant traité de la ma-

nière dont sera alimenté le fonds. Ce-
lui-ci sera constitue par un premier
crédit budgétaire de fr. 500.000, par
des annuités fixées par le Grand
Conseil sur proposition du Conseil
d'Etat, par des prestations d'autres
collectivités publiques et par des dons
et des legs. Ce fonds sera , en outre,
exonéré de tout impót.

M. Dellberg, soutenu par quelques
députés se rattachant à toutes les ten-
dances politiques, demanda que l'on
porte le premier crédit budgétaire à
deux millions de francs.

M. Marcel Gross s'y opposa , en dé-
montrant que le Grand Conseil serait
appelé à fixer chaque année les mon-
tants nécessaires destinés à ce fonds,
pour que celui-ci puisse remplir sa
mission.

Au vote, M. Charles Dellberg fut
battu par 57 voix contre 21.

La maturité pédagogique
Les députés abordèrent, ensuite, l'é-

tude des articles consacrés à l'Ecole
normale.

L'article 66 prévoit, en substance,
que l'Ecole normale prépare les élè-

(Suite page 9.)

Lire eri dernière page nos
commentaires sur l'accord fran-
co-FLN.

C A R N A V A L

Immense choix

Prix spéciaux pour cafés,
et hòtels.

Constantin Fils S.A



M. Umarow, recordman et champion du monde
meurt subitement en URSS

Le monde des tireurs vient d'appren-
dre une sombre nouvelle : la mort du
recordiman et champion du monde
Makkmoud Umarow, champion d'Euro-
pe 1959 et médaille d'argent aux Jeux
Olympiques de Rome, en 1960.

Umarow s'était spécia/lisé dians le tir
au pistolet de match, mais il tirait
également fort bien dàns les autres
disciplines à l'arme de poing. C'est en
1958, lors des championnats du monde
de Moscou, qu 'il fut l'auteur d'une per-
formance exeeptionnelle et que son
nom figura en grosses lettres dans la
page sportive de nos journaux. En
cette occasion , en effet, il avai t réadisé
le résultat fantasti que de 565 points.
qui battait de 7 poinits le prestigieux
record du Suédois T. Ullman « erocom-

brant » les tabelles de l'Union interna-
tionale de tir depuis plus de 20 ans.
Ce faisant, M. Umarow porta la préci-
sion du pistolet de match à la limite
des possibilités humaines aux dùres des
spécialistes. Jamais plus, en tout cas,
il ine devait réussir pareil exploit :
aux championnats d'Europe de 1959,
qu'il gagna d'ailleUrs, il s'arrètait au
niveau des 558 points, pour tomber à
552 points à Rome, aux Jeux Olympi-
ques. Là, il n'avait été battiu que par
son compatriote A. Guschin , son dau-
phin d'ordinaire, avec lequel il disputa
de nombreux duels paesionnants ft
devenus presque légendaires.

La mort d'Umarow , survenue bruta-
lement des suites d'une crise cardiaque
sans doute, va poser certains problè-

mes aux dirigeants de l'equipe natio-
male de l'URSS lors des prochadns
championnats du monde, quand bien
mème ils disposent de réserves impor-
tantes. Cette disparition d'uin cham-
pion chevronné à l'àge de 36 ans , a
cause une vive émotion dans le monde
des tireurs, comme bien l'on pense.

ENTRAINEMENT
DE NOS MATCHEUR S NATIONAUX

Bien que la participation de nos
équipes nationales aux championnats
du monde du Caire, prévus pour le
mois d'ootobre prochain , n'ait pas en-
core été définitivement décidée, la So-
ciété suisse des matcheurs a élaboré
un programme d'entraìnement particu-
lièrement ehargé à leur intention. Les

épreuves élimiinatoires s'échelonneront Etats-Unis , tandis que les tireurs au
entre le 24 mars et le 13 mai ; pendant pistolet de match se retrouvercmt les
ce délai, il y aura trois matches sélec- 11 et 12 aoùt pour disputer une sem*
tifs à l'arme de guerre, autant à l'arme blable compétition. Quant au match
libre et au petit calibre. ainsd qu'une international à distance à l'arme libre
rencontre à l'arme de poing. à 300 m., dont la SSM assume l'orga-

Les entrainements proprement dite nisation , il aura lieu pour nos repré.
commenceront au milieu de juin pour sentante los 15 et 16 septembre, so.t
se terminer par les championnats suis- une semaine avant les championnats
ses en septembre — le plus tard pos- suisses.
sible —, dont voici les dates exactes : Notons en passant que les équi pes8 et 9 septembre : championnats suis-
ses au pistolet a 25 et 50 m. et petit
calibre (trois positions et match olym-
pique) ; 22 et 23 septembre : champion-
nats suisses à 300 m., à l'arme libre et
à l'arme de guerre.

D'autre part, nos équipes nationales
rencontreront les matcheurs améri-
cains du 19 au 21 mai dans un stand
à designer ultérieurement, aux fins de
prendre un premier contact avec la
compétition pure. Le ler juillet , au
stand de Rapperswil (SG) , les spécia-
listes du tir au petit calibre exécute-
ront leur programmo du match inter-
national à distance organisé par la
« National Rif le Association » des

nationales à l'arme de poing seront
réunies en un camp d' entraìnement au
début d'ix-tobre à Macolin , à la velile
de leur départ pour le Caire , fixé au
5 octobre. Nos hommes pourront dote
s'entrainer en Egypte pendant près
d'une semaine avant le début des
championnats du monde, le 11 octobre

Un innovation cette année à relever :
de manière à laisser un minimum fc
loisirs à nos selectionnes. la SSM a
prévu des en tra inem ente « inter-ar.
mes » d'une durée de trois jours pour
les concours à 300 mètres et au petit
calibre et de deux jours pour les
épreuves au pistolet. Cette formule
sera sans doute bien accueillie.

Importante entreprise du Bas-
Valais cherche pour son de-
partement paie et assurance

1
EMPLOYÉ

ayant bonne formation com-
merciale et si possible de la
pratique pour les travaux de
la paie.

Entrée à convenir.

Faire offres accompagnées de
certificats et photo sous chif-
fre P 3321 S à Publicitas Sion.
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Christiane Sauthier

1 PEDICURE MEDICALE
Martigny-Ville

m . n

recoit tous les jours
sur rendez-vous. §

1 Régence 1, 5ème étage. 1
Tél. (026) 6 21 36.

I 1
IniniiiiiniiM

Aimeriez-vous travailler pour
votre propre compte ?

Nous avons à vous offrir

LA VENTE
EXCLUSIVE

pour le Canton du Valais
avec dépòt d'un nouveau pro-
duit excellent pour le marche
d'automobile, qui trouvera l'in-
térét de tout automobiliste.
Votre tàche principale sera
la vente et l'expédition de
notre produit à vos vendeurs.

Bonne marge bénéficiaire.

Suivant l'étendue de votre
territoire un montant de Frs.
2.000.— à Frs. 9.000.— est
nécessaire pour le maintien

du dépót.

Prière adresser vos offres sous
chiffre W 7353 Z à Publi-
citas AG Zurich 1,

IMPORTANT COMMERCE
DE FERS
cherche

DEPOT
Région Sion et environs.

Ecrire sous chiffre P 90222 S
à Publicitas Sion.

A vendre aux environs de
Sion magnifique

VILLA 10 à 20 ouvriers
avec 100.000 m2 de terrain
attenant . salaire jusqu 'à Fr. 5.— l'heure pour

personne qualifiée.
Ecnre sous chiffre P 3266 S
a Publicitas Sion. Faire piire par ecrit à l'entreprise

Ménage 4 personnes cherchent 2me
quinzaine juillet

appartement
ou pension
Offre à Gesquière, 382 Chaussée de
Louvain , Bruxelles .

Dauphiné Ondine
Cordini

Particulier vend pour cause
changement de situation

Modèle 19C1 avec 10.000 km.
Excellente occasion et facilités
de paiement.
Ecrire sous chiffre P D 5335 L
à Publicitas Lausanne.

FORUM PUBLIC A SION
Aula du Collège Cantonal

le 23 février à 20 h 15

L'ASSURANCE
MALADIE.

une sécurité
pour tous ?
Présidence :

M. Roger BONVIN
Orateurs :

M. René Spahr, Juge cantonal
Dr Henri Galletti

M. Jean Queloz, M.P.F.
Entrée libre.

CONCOURS DE SKI

1 dessinateur
1 apprenti
1 dactylo

à Suen - St-Martin
le 25 février 1962

07.00 messe
08.30 distribution des dossards et

contròie des licences.
11.00 ler départ du slalom géant

(seuls les coureurs munis d'un
casque seront autorisés à pren-
dre le départ).

12.00 diner.
13.30 slalom special (2 manches)

réservé aux 30 meilleurs ré-
sultats du géant .

17.00 proclamation des résultats
remise des challenges et
distribution des prix .

Les coureurs ne possédant pas une
licence ne seront pas admis, à au-
cune discipline.
S'inserire jusqu'au vendredi 23 février
à 20.00 li. Tèi. 4 82 23 ou 3 83 59. Entrée immediate ou à convenir.

Le ski-lift fonctionne -
piste exceliente. Ecrire sous chiffre P 3243 S à Publi
Invitation cordiale citas Sion.

SKI-CLUB ot LA MAYA »

Mécanicien auto
cherche place à Sion dans
entreprise privée ou garage.
Ecrire sous chiffre P 20330 S
à Publicitas Sion .

On cherche place dans les environs
de Sion comme

poèlier
(cheminée frangaise)
ou

carreieur
Elsasser Alois, Grone

Entreprise de Ferraihage
Monnet Jordan , Riddes, cherche

Dans scierie du centre du Valais on
cherche

2 BONS OUVRIERS
Travail assuré toute l'année

Tél. (027) 4 75 09.

2 bons manceuvres
Possibilité de devenir chef
d'equipe. Bon salaire, travail
assuré à l'année.
Tél. (027) 51132.

APPAREILLEURS

FERBLANTIERS
Bon salaire, travail assuré à
l'année.
Tél. (027) 5 1132.

STENO-DACTYLO
Deutsch-Franzòsisch-Korrespondentin
in Sitten. 5 Tage-Woche.

Schriftliche Offerten an Publicitas
Sitten unter Chiffre P 3246 S. .

MENUISIER
trouverait place stable, en
ville de Sion,
(caisse de retraite)

Tél. 2 25 71.

A L O U E R
pour date à convenir

grands depots
à proximité du centre de la
ville.

S'adresser à Règie Immobilière
ARMAND FAVRE - SION.

Tél. 2 34 64.

Hotel Touring-au-Lac - Neuchàtel
cherche pour tout de suite ou
date à convenir

dames et
gargons de buffet
sommelières
femmes de chambre

Places stables à l'année.

Faire offres avec copies de
certificats et prétentions de sa-
laire à la Direction.

A vendre cause doublé emploi ,
machines de

BOUCHERIE
jumelles Riniker , 1 hachoir, 1
blitz 35 1., 1 scie à os.
Matériel en bon état , prix in-
téressant.

Tél. (027) 4 42 21.

Epilation definitive
VISAGE - CORPS - JAMBES
Coupcrose - Epila - Roth
R. Melega, Régence 1, 4e étage
Martigny-Ville, tél. (026) 6 00 94

Entreprise de taxi
cherche A vendre

d'occasion

chauffeur saltesavec permis C et

Salaire Fr. 700.— QC 09111
à 750.— par mois. complètes
Ecrire sous chiffre
P 3327 S à Publi- ainsl Sue
citas Sion. mfourneaux
A vendre émaillés de toute

marque.

RlktlIK^PftP s'adr - André Ver-
BWU-M-C '-V geres conthey -
d'occasion. WLsa- Place.
Gloria, dementa- Tél. (027) 415 39.
ble. Etat de neuf . 
Tél. (027) 2 21 97.

A vendre volture

J e u n e  homme, v I L Lmarie, p a r l a n t
frangais-allemand, ± -g rfsssr p lace **—»*
MAGASINIER TéL (027) 215 94"
Ecrire sous chiffre
P 20341 S à Pu- .
v,r_VÌo Oì™, A vendre environblicitas Sion. 2Jm m2 de

A vendre un 
3̂.11

YCCllI pour villa. Situa-
temene 3 mois, tio

t
n magnifique

™.„.„„= Tv-Ataii ; entre Pont de lamarque metalli- vétrozque, ascendance lvlorSe el veiroz.
forte laitière, ainsi Ecrire sous chiffre
1u'un P 3269 S à Publi-genisson c tas son
d'une année. 
S'adresser au Tél. !-»,..— - £!ll__5̂ 68. jeune tuie

PEDICURE - ou
INFIRMIER

EMILE jeune
S A V I O Z  dame

Traitements, gjt demandée pour
soins des pieds fa;re *e ménage(sans douleurs) de 2 personnes

Durillons avec petits en_
Cors - fants. Pas de grosOngles inearnes travaux.Supports

plantaires Tel (025) 4 10 49.
Scholl

Sion, Rue des 
Portes-Neuves 11

Recoit sur
rend'ez-vous PERDU

Tél. (027) 2 46 80. ,

A vendre LI II» fl

vache manivelle
prète au veau de camion sur le
Croix fédéraie. parcours Vernayaz
TVIIVC. - Sion. Prière de

rapporter contre
S'adresser : recompense à Rey-
Edouard Bovier, nard Norbert .
Vex. Transports, Sion.

Tél. (027) 2 17 42. Tél. (027) 2 44 45.

A vendre URGENT

-Af.,,,A« On cherche, da,potager b°n café * si*
à gaZ SOMMELIÈRE
marque Rive 3 Téléphóne Sion,plaques état de (027) 212 48.
neuf Frs. 200.—
(achat Frs. 400.—)
Mme Huber , 6 Rue ¦
des Cèdres, Sion. Garage de Noi»
Tél 2 37 40 Bruttin Frère

! : Tel. (027) 507 8
A VENDRE près . ,
de Conthey 

 ̂ YC-KJ. _

maison 1 FIAT ..OO m
D'HABITATION

1 ANGLIA i960,
avec grange trans- parfait état
formable en habi-
tation , prix inté- 1 OPEL Rekord
ressant. 1961, état d

neuf
Ecrire sous chiffre
P 3292 S à Publi- 1 OPEL Capitain
citas Sion. 1952. «notai

revisé,

TABLE -^̂ =-' n " " fc A vendre, centr
salle à manger, du Valais

2 rallonges,
dessus noyer, 1 ai*r_l.n
Fr. 150- terrai-.

Willy KURTH,
eh. de la Lande 1, de 7-300 m2 *n

PRILLY, 2 000 m2 zone in
Tél. (021) 24 66 42. dustrlelle, inta

s'abstenir.
A vendre Tél (027) 4 <Jfl
2 GENISSES 
1 GENISSON On achèteralt

3 VEAUX Vespa 12Sd élevage, t r è s  *
bonne souche.
S'adresser c h e z  ayant roulé JJJJ
Roux Jean-Bap- _ 80oo km. en bet
tiste à Grimisuat. e^at

Tél. (027) 22011
Café - Restaurant de 1800 à 19.00 b.
cherche une

SOMMELI È RE pouTeau-e de d.
part,

Entrée de suite ou I •
è convenir «1190111116
*¦« »- . |ayef
On cherche jeune semi-automat_. *homme comme Ecrire sous chiffi*

P 90217 S à i *
¦ blicitas Sion .porteur ^

TT^jeune fille, pei»

Isa- par mois, f 119 CTI Di'6
nourri et logé. Vii -Mi.-."

Boulangerie indépendante.
R. Taillens , Mar-
tigny-Bourg. ' Tél. (027) 219*

m̂\*l 9^Mtwtm\ ¦ 3 7̂ <«Xi^H

-_.' < ' ¦• 'MvrrJr^AAlj Jmm

aSSf/J . SàrtWg - j & t if l l

W?j&0- JHPv ŝH Ŝr^^TT**̂Jt%
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Association
valaisanne de Football

et d'Athlétisme
Adresse officielle: Case postale 28, Sion I
lélégramme:

Association Valaisanne Football , Sion
Compie de chèques postaux: Ile 782. Sion
Téléphones: Président: (027) 2 16 42

Secrétaire: (027) 2 25 77

Toui lei dimanchc* solrl ì parili de 19 h. 30
LE NUMERO 169 VOUS RENSE1GNERA

mr lei féiullBli officici! dei mafcho* de LN B
dlipulét par Sion et Marllgny. du groupe
romand do la Ire ligue, du champlonnal

. valalian do 2e et 3n ligue el du championnat
(union A - Interréglonal.

Communiqué officiel No 33
1. Resultai du match du dimanche

18 février 1902 :

COUPÉ VALAISANNE - 7me tour.
Match No 68 : Raron I - St-Maurice

I 6-0

2. JOUEUR SUSPENDU POUR LE
DIMANCHE 25 FÉVRIER 1902 : Mar-
cel Grand , St-Maurice I.

Le Comité centrai de l'AVFA,
Le Président : René Favre
Le Secrétaire : Mart ia l  Gaillard.

Ce soir,
assemblée du F.C. Sion

L'assemblée generale du FC Sion
se déroulera ce soir à 20 h . 30 à l'Ho-
tel du Cerf.

Ordre du jour :
1. Lecture du P.V. de la dernière as-

semblée.
2. Liste des présences.
3. Rapport du Président.
4. Rapport do l'entraineur
5. Rapport des Juniors.
6. Rapport des finances.
7. Nomination du Comité.
8. Divers .

Un obscur Gallois héros de la Coupé de France
Les huitièmes de finale de la Coupé

de France ont été marqués par l'éli-
mination du tenant du trophée, Sodan.
L'equipe ardennaise s'est inclinée a
Lyon (4.500 spectateurs) dcvant l'obs-
cure formation de deuxième division
Béziers.

L'homme de la rencontre fut  sans
confeste lo massif Gallois Grffith.
AnimateUr de la ligne d'attaque du-
rant la première partie du match —
c'est sur une de ses ouvertures que
le jeune Goudard inscrivi! l'unique but
de la partie (24me minute) — Grif-
(ith fut par la suite le véritable pi-
lier de la défense lorsqu 'il s'en vint
remplacer l'arrière centrai Fioritti,
blessé.

LE STADE FRANQAIS
TRAMI PAR SON GARDIEN.
Le Stade Frangais, qui avait fait

sensation au stade des seizièmes de
finale en éliminant Nimes,, s'est fait
culbuter piteuscment par Metz.' Il a
perdu devant le public du Mans (8.000
personnes) un match à sa mesure. Une
coupable bévue du gardien Nagy, qui
laissa filer entre les jambes un tir
anodin de l'ailier Walzak (17ème), dé-
contenenca toute la formation pari-
sienne où seul Pottier était égal à lui-
mème. Contractés, abusant des passes
latérales, les Parisiens firent le jeu de
leurs adversaires. Ceux-ci assurèrent
leur victoire' à la 80me minute sur un
rush énergique de Walzak. Cinq mi-

nutes plus tard, un but de Bourbotte
vint trop tard pour renverser la déci-
sion.

RÉUSSITE MAROCAINE
A REIMS.
Huit jours après avoir culbuté les

Suisses à Casablanca , le Marocain
Azhar s'est retrouvé sur la pelouse du
stade vélodrome de .Bordeaux (24.000
personnes) sous les cpiileurs de XReims.
Les Rémois ont d'ailleurs éliminé So-
chaux gràce aù duo marocain Azhar-
Akesbi. En effet, le second marqua
l'unique but du match sur une pi-
rouette acrobatique (48me) et le pre-
mier se vit refuser un but pour hors
jeu avant d'expédier la balle sur la
base des montants du gardien socha-
lien.

Après une laborieuse première mi-
temps, où ils prirent cependant l'a-
vantage gràce à un auto-goal d'un dé-
fenseur adverse, les Monégasques ont
aisément pris le meilleur sur Troyes,
à Marseille (8.000 personnes). Un coup
de tète de Roy et une reprise à bout
portant du Noir Djibrill ont ouvert
les portes des quarts de finale aux
champions de France.

LE CARROUSEL
DE SAINT-ETIENNE.
Au Pare des Princes, les Stephanois

ont fait tout le spectacle devant Lens.
Permutant sans cesse,1 les petits et vé-
lóces attaquants forétiens ont percé à
trois reprises la défense lensoise :
Baulu (15me), Rijvers (69me) et Fer-
rier (78me). C'est par leur rythme
alerte qu 'ils ont assuré leur qualifica-
tion au détriment d'un adversaire bien
mal inspiré, mais qui aurait pu sau-
ver l'honneur si un tir de Wisnieski
ne s'était pas écrasé sur le montant
à la 24me minute.

A Toulouse (3.000 spectateurs) Tou-
lon s'est fait remonter au poteau par
deirx. buts d'Angers dans le dernier
quart d'heure (Stievenart et Hnatow)
passant ainsi à coté de l'exploit.

Dernier amateur en lice, Brive a
baisse pavillon avec les honneurs.

Nancy a dù avoir recours à un
penalty (Viane à la 49me) pour assu-
rer sa qualification dans ce match qui
fut particulièrement anime en secon-
de mi-temps lorsque les Brévistes ré-
duisirent I'écart sur un auto-goal de
l'arrière Collot (62me). Enfin, à Nice,
Marseille, par deux buts de Sansonetti
et Aigoui, a éliminé Grenoble, ac-
tuellement en perte de vitesse.

wA lecteur écm'ent
DE M. P., A ST-MAURICE Notons aussi que les Agaunois

étaient convoqués pour 13 h. 30 et seul
un train partant à 9 h. 07 de St-Mau-
rice permettali aux sport i fs  du Bas
de se présenter à l'heure sur le ter-
rain. Il est à souhaiter . que les ren-
contres d' une telle importance se dé-
roulent dans des conditions favorables ,
de manière que les fervents  spor t i f s
p uissent pratiquer comme il se 'doit
le noble sport du footbal l .

Pour St-Maurice , la Coufie valai-
sanne est terminée et le souvenir de
cette rencontre resterà encore long-
temps en mémoire pour les Mott iez,
Sarrasin , Rappaz et autres joueurs
et spectateurs .

G. Moren.

Sport ou obligation !
Les spectateurs qui assisterent di-

manche au match de Coupé valaisan-
ne opposan t les équipes de Rarogne
et St-Maurice f u r e n t  profondément
dècus du jeu  présente. La qualité de
cette peu convaincante exhibition f u t
le résultat de la décision de l'arbitre
Qui reco un ut le terrain pas dangereux
rione praticable. Un entrepreneur pré-
sent à cette rencontre me disait : « Si
l'on f a i sa i t  travailler des ouvriers dans
un terrain tel que celui où évoluèrent
Ics footballeurs -, les syndicats  re fuse -
raient certainement le droit d' em-
P'oyeur ».

Terrain dangereux et praticablc sont
ieux choses d i f f é r e n t e s .  J' entends
pra ticablc , le terrain où les I p o r t i f s
peuv ent s 'adonner à leur sport f avor i
et ceci at>cc un réel plaisir.

Or, pour les 22 acteurs de cette
ren contre , ce f u t  une obl igat ion.  Pour
Rarogn e parce que jouant .  che: lui et
pour St-Maurice par crainte  de don-
ner un f o r f a i t  qui aurait été à coup
s'ir assez coùteux. Avant  le match ,
l'a rbi t r e  de cet te  très belle par t ie  ava i t
riéjà pris la décision de ma in ten i r
conte que conte cette rencontre.  I l  est
"ra i qu'un joucur  — capitaine du club
teceraiu — avai t  é té ' l e  chercher à la
ture en uoiture. Pcuf-é t re  par s i m p l e
lntite.se ou pour l'influence r à main-
tenir cette rencontre.

A l'heure de la rencontre , Ics _ rìe-
foués membres du FC Rarogne s 'em-
Ployatenf. à f o n d  pour  briser  la giace
ft ptiiscr aix?c des scaux l' eau inon-
•tont la place dc jeu  qui aurait pu
'tre mise en etat le mat in  déjà.

Rerenons à cette c o n f r o n t a t i o n  qui
tv bruy ante , cccì par  manque (l'au-
tor ité du directeur de jeu .  N' a- t - i l  pas
fait p lus ieurs  remarques aux joueurs
"li Bns .' En/iu . pour Rarogne , ce rc-
sulta t est acquis  ct le c lub se q u a l i f i é¦""ir r encontrer le FC Sierre pour le
,0»r suiv ant .

De son coté , le FC St -Maurice  ponr-,a Sentiment se donner  corps et àme
f0**' In su i te  du c h a m p i o n n a t  qui est
lotti d'. - -- •' -. ,;

Domination scandinave à Zakopane
Le Suédois Roennlund champion des 15 km. F- ES ì̂ __—_

Assar Roennlund (27 ans) qui passe
en Suède pour le successeur du roi du
ski Sixten Jernberg, a battu les spé-
cialistes norvégiens des courtes dis-
tartees dans le championnat du monde
des 15 km., à Zakopane.

Dans l'ensemble, ceux qui prirent les
premières places dimanche dans la
course des 30 km., se retrouvèrent en
tote du classement des 15 km., puisque
six des septs premiers de dimanche fi-
gurent à nouvea u parmi les sept pre-
miers de cette course des 15 km. Tou-
tefois , les médaiilles ne vont pas aux
mémes coureurs. Roennlund et le trio
norvégien Groenningen, Oestby, Lun-
domo a devancé le champion du mon-
de des 30 km., le Finlandais Maenty -
ranla derrière lequel — comme di-
manche — se classent Stefansson et le
meilleur européen du continent, l'Ita -
lien de Florian . Des coureurs qui rem-
portèrent des médailles au cours dee ces
huit dernières années, seul le Russe
Kolk'hine s'est place au premier pian
(lOe). Les deux idoles du ski de fond
finlandais et stiédois , soit respective-
ment Hakulinen et Jernberg, n 'ont pas
été retenus pour cette épreuve en rai-
son de leurs mauvaises performa nces
dans la course des 30 km .

Le tripl e duel scandinave fut a la se
fois acharné et indécis. Les temps in-
terni ediaires le prouvent. Au 5e km., 1
le Norvégien Haraild Groenningen , qui _
sur 30 km., manqua de fort peu la mér S
daiille de bronze, était en tète avec 4
13" d'avance sur Roennlund, 23" sur 5
Lundemo, 26" sur Maentyrarota, 27" sur 6
l'Itailien Stella et 29" sur Oestby, alors 7
que les suivamls étaient déjà à plus de 8
40". Sur le chemin du retour en direc- 9
tion du stade, Roennlund porta sa pre- 10
mière attaque ccratre ses adversaires
norvégiens. Au 10 km., les écarts 26
étaient les suàvante : 1. Roennlund ; 2. 29

Groenningen a 10" ; 3. Lundemo a
18" ; 4. Oestby à 25" ; 5. Maentyranta
à 38" ; 6. Stefansson à 1', alors que
l'Italien Stella avait déjà fortement
retrograde.

D'une foulée énergique, travaillant
en force avec ses bàtons, le Suédois
Roennlund arracha défindtivement la
décision dans la còte principale, dis-
tangant alors Groenningen pour termi-
ner avec une avance d'environ une
demii-minute sur l'homogène trio nor-
végien Groenningen , Oestby, Lundemo.

Les résultats des Suisses ne sont pas
aussi bon que dans la course des 30 ki-
lomètres. Alph. Baume, qui sur cette
ditance n'avait concède que sept minu-
tes au vainqueu r, se retrouvé, pour un
parcours une fois moins long, à slix
minutes et n 'occupe que le 29e rang.
Mieux place (26e) Konrad Hischier ac-
cuse un retard de 5' 26" sur Roenn-
lund.

La course s'est dérouìée dans de
bonnes conditions. Pour la première
fois depuis plusieurs jours . un coin
de ciel bleu est apparu. La tempera tu -
re, légèrement . en-dessous de zèro ,
monbra une certaine tendance à la
baisse qui posa quelques épineux
problèmes de fartage que les Finlan-
dais . par exemple, ne surent pas ré-
soudre de manière satisfaieamte.

Voici le classement de cette épYeuve:
1. Assar Roennlund (Su) 55' 22" 8
2. H. Groenningen (Nor.) 55' 52" 2
3. Binar Oestby (Nor) 55* 54" 8
4. Magnar Lundemo (N) 55' 56" 1
5. Eero Maentyranta (F) 56' 24" 4
6. J. Stefansson (Su) 56' 48" 9
7. G. de Florian (It.) 56' 58" 8
8. Lars Olsson (Su) 57' 10" 2
9. G. Vaganov (URSS) 57' 20" 2

10. P. Koitchine (URSS) 57* 20" 8
Puis :

26. Konrad Hischier (S) 1 h. 00' 48" 8
29. Alph. Baume (S) 1 h. 01' 29" 1

Aloys Kaelin , le champion suisse du combine nordique, a cause une véritable
sensation en s'adjugeant l'épreuve de fond  devant les meilleurs concurrents
scandinaves. Son retard malheureusement était trop important après l'épreuve
du saut pour qu 'il puisse envisager un classement f i n a l  honorable. Néanmoins,
son exploit d'hier mérite d'ètre salué à sa jus te  valeur. Vdici Aloys Kaelin,

fondeur à gauche, sauteur à droite.

Apres le concours
du Ski-Club Sanetsch

La Malchance , cette sorciere crucile
et sans cceur, ricanait aux portes de
slalom et accumulali ed et là ses vic-
times au bord de la piste. Dans le
slalom géant , où Freddy  Germanier
imposa sa classe, suivirent Voide Ge-
rard , Germanier Urbain , Adrien Rpft ,
Hér i t i e r  Charles , mais dans le slalom
special , la sorciere resserra son étrein-
te. Rcconnaissons qu 'il était d i f f i c i l e ,
mais actuellement nous devons exiger
beaucoup des jeunes  et si ceux-ci dé-
coivent cer ta ins  spectateurs , que ces
derniers  comprennent qu 'il y a des
f a c t e u r s  entre la technique pure et la
compét i t ion , vu l'état de la piste. C' est
là que nous devons axer notre tra-
vail.  Le bel exemple qu 'a donne le
grand « bousculé » du jour , le vir-
tuose Germanier , cn vaut la peine. Les
temoins  ne nous contrediron t  pas.
Alors ayons  con f iance . la jeunesse
contheysanne pra t ique  aujourd'hui  une
technique classi que. ' C'est pourquoi il
s 'agi t  de voir loin , p lus  loin , p lus  de
disputes  ct dc mesquìncrìes qui blcs-
sent et qui f o n t  mal. Crcons chez
nous une seule équipe dc compétition ,
indépendan tc  des ski-clubs , qui veut
f a i r e  du travai l  sérieux , capable  de
d é f e n d r e  avec f i e r t é  les couleurs con-
theysannes.

Tournoi de Montana : ce soir Martigny - Sion

Salzmann ira
à Colorado Springs

Le troisième match comptant pour
le tournoi de Montana se déroulera ce
'X .XLIXXXiiEXXXXXXÌXXX JXXiXXXXXMiXIX'LXIX 

Le joueur de Viege Salzmann §
pourra se rendre à Colorado ±j
Springs avec l'equipe suisse. Un 1
examen medicai approfondi a ]
donne un résultat satisfaisant. B
Blessé, Salzmann n'avait pu B
disputer Ics récents matches =
contre la Tchécoslovaquie.

": ' ': ; ì"':!'"'X-TP!!!l, i .fl!|l|l!!tl|i|||ii|t;I

soir à 20 heures et opposera l'equipe de
Martigny LNB au HC Sion première
ligue. Pour plusieurs raisons nous es-
pérons que ce match sera d'un ni-
veau un peu plus élevé que celui
ayant oppose Sierre à Sion. Le HC
Martigny sera au complet et évoluera
avec son entraineur Michel Wehrli.
Cette équipe très sympathique aura la
faveur du pronostic face au HC Sion
qui , avec son équipe qui jouera l'an-
née prochaine cn championnat, a fran-
chement dépu contre Sierre. Mais es-
pérons tout de mème que malgré les
fatigues de fin de saison, tous Ies
joueurs feront un dernier effort afin
de démontrer qu'ils sont de dignes re-
présentants du hockey sur giace.

Un Suisse gagne le fond du combine nordique
Aloys Kaelin a étonné tous les spécialistes

Le norvégien Arne Larsen, un tyou-
langer de 25 ans, a remporte le combi-
ne nordique des championnats du
monde à Zakopane, mais un Suisse,
Aloi's Kaelin d'Einsiedeln, a cause une
véritable sensation en prenant la pre-
mière place de l'épreuve de fond 15
km. réservée à la quarantaine d'enga-
gés du combine.

Ainsi si les spécialistes suisses n'ont
pas obtenu les résultats que l'on at-
tendait dans l'épreuve des 15 km.,
quelques heures plus tard, le seul en-
gagé helvétique dans le combine a fait
oublier cette légère déception.

Kaelin, qui ne se pardonnait pas
d'avoir totalement manque ses sauts
l'avant-veille puisqu'il termina avant-
dernier du saut combine, s'est élancé
sur la piste de fond bien décide à ven-
ger cet échec. Ne relàchant jamais son
effort, Alois Kaelin a parfaitement
réussi dans son entreprise. A l'arri-
vée, il s'était montre le plus rapide
de tous, devangant de quatre secondes
le redoutable norvégien Ole-Henrik
Fageras. Avec son temps de 59' 18" 9,
Kaelin aurait pris la 20me place dans
la course pour le titre mondial de la
spécialité. Le coureur d'Einsiedeln a
pris urie minute et demie au Suisse le
plus rapide, Konrad Hischier.

La bataille pour la médaille d'or
du combine nordique s'est rapidement
circonscrite entre le norvégien Arne
Larsen et le russe Dimitri Kotchkine.
En effet, le vainqueur du concours de
saut, le japonais Yosuko Eto, était
beaucoup moins à son aise dans l'é-
preuve de fond. Vingt-quatre secondes,
au profit de Larsen, séparent les deux
prétendants au succès à l'issue des 15
kilomètres. Cette avance donna la vic-
toire au Norvégien qui succède ainsi
à l'allemand Georg Thoma (victime

d'un aecident au cours de saut) au
palmarès de cette discipline. En outre,
la Norvège, après la Finlande (30 km.)
et la Suède (15 km.) obtient elle aussi
sa première médaille d'or.

Voici le classement de la course de
fond 15 km. du combine nordique :
1. Alois Kaelin (S) 59'18"9
2. Ole Henrik Fageras (Nor) 59'23"2
3. Lars Dahlquist (Suu) lh.01'14"3
4. Stefan Olcksak (Tch) lh.01'41"5
5. Mario Bacher (It) lh.01'50"9
6. Nikhail Priakchine (Urss) lh.02'23"
7. Arne Larsen (Nor) lh.03'15"7
8. Edi Lengg (Al) lh.03'16"4
9. Enzo Perrin (It) lh.03'18"

10. Dimitri Kotchkine (Urss) lh.03'39"5

CLASSEMENT FINAL
DU COMBINE NORDIQUE

1. Arne Larsen (Nor) p. 454,33
2. Dimitri Kotchkine (Urss) 448,77
3. Ole-Henrik Fageras (Nor) 444,25
4. Tormod Knutsen (Nor) 424,65
5. Mikhail Priakhine (Urss) 423,97
6. Wilhelm Kostinger (Aut) 421,05
7. Lars Dahlqvist (Su) 419,05
8. Pekka Ristola (Fi) 416,03
9. Edi Lengg (AI) 411,21

10. Yosuka Eto (Jap) 411
11. Enzo Perrin (It) 405,55
puis : 14. Alois Kaelin (S) 394,21

UN FAIT PAR JOUR

Baie- Villars, 0-6
(0-2; 0-1; 0-3)

Malgré les encouragements de 8.000
spectateurs, les Bàlois ont vu som-
brer le plus clair de leurs espoirs dans
cette lutte en deux épisodes pour le
maintien en Ligue nationale A. En
effet , battus par six buts d'écart au
match aller, les Rhénans ne peuvent
guère espérer redresser la situation
dans le fief de ieus adversaires, jeudi
soir. Supérieurs sur le pian technique
et faisant preuve d'une plus grande
rapidité, les hockeyeurs vaudois ont
domine tout au long de la rencontre

Marqueurs : Wirz (8e : 0-1) ; R.
Chappot (12e : 0-2), A. Berrà (30e : 0-3)
R. Bernasconi (57e: 0-4) ; R. Berrà (58e
0-5), A. Berrà (59e : 0-6).

La revanche
de Chamonix

A peine les championnats du
monde de Chamonix viennent-ils
d' abaisser leur rideau , qu 'on parie
déjà de la grande revanche qui
opposera les Autrichiens aux Fran-
gais. Après les « Tre-Tre » de Ca-
nazei, l'Arlberg-Kandahar de Ses-
trières, l' elite du ski international
se retrouvera les 16 , 17 et 18 mars
prochains au traditionnel derby du
Gornergrat , à Zermatt.

D' ores et déjà , les organisateurs
ont pris contact avec les meilleurs
skieurs du monde et l'on peut ètre
certain que le derby de cette an-
née revètira un éclat tout parti-
culier . Nous avons pris contact hier
avec les responsables de la grand e
course zermattoise et c'est ainsi
que nous avons pu apprendre que
des champions aux noms presti-
gieux avaient prati quement donne
leur accord quant à leur parti ci-
pation.

Outre l'equipe suisse avec Wil ly
Forrer , Philippe Stern , etc , qui. sera
présente , des pourparl ers extrème-
ment avances sont actuellement en
cours avec les Autrichiens Karl
Schranz (champion du monde de
descente et. du combine), Egon Zim-
mermann (champion du monde de
slalom géant) ,  Pepi Stiegl er et Hias
Leitner. D' autre part , on -est pr es-
que assuré de la par t icipation de
Ludwig Lei tner à la téle d' une
for t e  délégation germanique. En ou-
tre, le sélectionneur fran cais  Ho-
noré Bon net a promis de dcléguer
à Zermatt , nous citons : « sa plus
f o r t e  équipe ». S'il tient pa role, le
derby du Gornergrat vaudra le dé-
placement.  On compte.  également
sur la présenc e de skieurs italiens ,
japonais , angiais , américains et es-
pagnols .  Ft lei l i s te  des inscriptions
est loin d'ètre dose... '

J.-Y. D.
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magnifiques appartements
terminés pour fin 1962.

4 pièces, cuisine, salle de bain, WC, balcon, tout confort
dès Fr. 60.000.—

Idem 3 pièces dès Fr. 50.000.— - Garage Fr. 8.000.—

Agence immobilière Jean-Louis Hugon
Bj. SIERRE - Tél. (027) 5 13 76 et 5 09 97 A
9k Très prochainement Bureau à MARTIGNY-VILLE Jk\
g^MJk Tél. (026) 6 

06 40 Place Centrale 8 
^
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Maturile fédéraie \ \
Écoles polytechniques 
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Diplòmes de commerce \ \ j. '"  . .
Sténo-dactylographe \f_ I COItlltieFCialeS

Secrétaire-Administration "Ny vX^i \\\f ì /
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Classes inférieures __^==s f  \ ~^w\ 1dès l'àge de 12 ans. _j^=- I 1 cì*j©0l*ft

TBSSS-SBC /̂^M_ì________ l
// //I t i / \ . Chemin de Mornex
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I ^ _̂___ Tel. 10.11 23 03 12 I

Studio
meublé
a louer des le ler
mars.

Tél. (027) 2 23 89.
Heures de bureau.

A louer
magnifique

APPARTEMENT
de 3V_ pièces, tout
confort avec cui-
sine, hall , WG
bain , cave et ga-
letas pour le prix
de Fr. 220.— par
mois de location
et Fr. 25.— par
mois de chauffage
Libre 1 pour le
ler mars 1962, 1
pour le 15 mars
1962 et 1 pour le
ler avril 1962.

Ecrire sous chiffre
P 3197 S à Publi-

citas Sion.

hernie

t

LA MÉTHODE MODERNE

MYOPLASTIC- KLEBER
est incomparable. Sans rossori ni pelote,
elle renforce la paroi deficiente avec dou-
ceur et sans gène,

« COMME AVEC LES MAINS »
posées à pia ' sur le bas-ventre. Souple,
léger, lavable, Myoplastic, facile è porter
par tous en toutes salsons, permet toute
activité comme avant
Applique evec succès en Suisse depuis
1948, il vous sera essayé gratuitement par
l'applicateur de
l'INSTITUT HERN1AIRE DE LYON

5jon : Pharmacie Zimmermann ,
samedi 24 fév. le matin de 9-12 h.

AAcrtici ll V * M' E' Lovey> Pharmacie Centrale,
3 ' ' samedi 24 février , l'après-midi,

de 14-17 h.
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MERCREDI 21 FÉVRIER

SOTTENS
7,00 En ouvrant l'oeil ; 7.15 Informations ;

7.20 Sourlons à la vie ; 7.55 Bulletln rou-
tier ; 8.00 Fin -, 11.00 L'album musical de
Radio-Lausanne ; 12.00 Au carillon de
midi ; 12.30 Le rail, la route, les ailes ;
12.45 Informations ; 12.55 D'une gravure
à l'autre ; 13.40 Duo hautbols-harpe ; 14.00
Fln ; 16.00 Le Vlcomte de Bragelonne ;
16.20 Musique légère ; 16.40 L'heure des
enfants ; 17.40 Le jeune Mozart ; 18.00
Mélodies de Tcha'ikovsky ; 18.15 Nouvelles
du monde chrétien ; 18.30 La Suisse au
mtcro ; 10 00 Championnats du monde de
ski ; 19.15 Informations ; 19.25 Le Miroir
du monde ; 19.50 Impromptu i 20.00 Ques-
tlonnez , on vous répondra ; 20.20 Qu'allons-
nous écouter ce soir 7 ; 20.30 Les con-
certs de Radlo-Qenève : 22.30 Informa-
tions ; 22.35 Paris sur Seine ; 22.55 Ryth-
mes genevois ; 23.15 Fin.

Second programme
19.06 Emission d'ensemble ; 20.00 Enfin

chez soi ; 20.45 La femme mariée et sa
profession ; 21.30 La terre est ronde ;
22.30 Fln.

BEROMUNSTER
6.15 Informations ; 6.20 Peti t concert

matinal ; 6.50 Quelques propos ; 7.00 Infor-
mations ; 7.05 Les 3 minutes de l'agri-
culture ; 7.10 La fanfare Perce-Oreille ;
11.00 Emission d'ensemble ; 12.00 Mélodies
de Tohalkovsky ; 12.20 Nos compliments ;
12.30 Informations ; 12.40 Orchestre réeréa-
tif de Beromunster ; 13.25 Imprévu ; 13.35
Chant ; 14.00 Pour Madame ; 14.30 Emission
radioscolaire ; 16.00 Orchestre ; 16.30 Ex-
périences en fllmant des animaux ; 16.50
Plano : 17.15 Danses espagnoles ; 17.30 Pour
les enfants ; 18.00 Club accordéoniste ;
18.30 L'année du vigneron ; 18.45 L'air de
Paris ; 19.00 Actualités ; 19.20 Champion-
nats de ski nordique -, 19.30 Informations ;
20.00 Orchestre réeréatif ; 20.20 La haute
conjoncture et nos responsabilités ; 21.10
Le marchand d'oiseaux ; 22.15 Informa-
tions ; 22.20 Discussion sur une pièce nou-
vell e de Duerrenmatt i 23.15 Fln.

TÉLÉVISION
17.00 Pour vous les jeunes ; 18.00 Fin ;

18.30 Horizons campagnards ; 20.00 Téle-
journal ; 20.15 Carrefour ; 20.35 Hit Pa-
rade ; 21.15 Les brùlures ; 22.00 Dernières
informations ; 22.05 Téléjournal et Carre-
four ; 22.35 Fin.

SIERRE
La Locanda — Tous let soirs, l'orchestre

Alberto Chlelllnl. Ouvert jusqu'à 2 heures.
Basket-ball — Entrainement lundi et

Jeudi . a 19 h. 45. - la place des Écoles.
Minimes tous les samedis. è 14 h.

Ermltage — Pendant le carnaval , danse
et ambiance dans la e Cabane de chasse ».
Ouvert Jusqu 'à 2 h.

Girondine — Mardi, répétition generale.
Vendredi , répétition partielle pour bary-
tons, contrebasses, trompettes.

Musique des Jeunes — Mardi, répétition
generale Mercredi , clarlnettes. Jeudi, cui-
vres.

Club athlétique, Sierre (section athlétis-
me) — Lundi et Jeudi, fi 20 h., entraine-
ment fi la salle de gymnastique. Entrai-
neur : Hans Allmendtger.

Maitrise — Mardi. répéti tion pour les
adultes, fi 20 h. Samedi, répétition gene-
rale fi 19 h

Société de chant Edelweiss, Muraz —
Mardi et vendredi, fi 20 h., répéUtion
generale au locai

Tambours sierrois — RépétlUon tous les
Jeudls fi 20 h.. au locai, sous-sol du café
National Cours pour Jeunes tambours, de
19 h. fi 20 h. Se présenter au locai ou s'a-
dresser chez M Martlal Barmaz, Muraz.

Pharmacle de service — Pharmacle ZEN-
RUFFINEN , tél. 5 10 29.

CHALAIS
SFG — Les répétitions sont fixées pour

les pupillettes : lundi ; actifs : mercredi ;
pupilles : Jeudi.

SION
Arlequln (tél. 2 32 42) - Voir annonce.
Lux (tèi 2 15 45) - Voir annonce.
Capitole — Voir annonce.
Clnématze — Voli annonce.
Club sédunois de boxe — Entrainements

mardi et vendredi. fi 20 h.
Patinoire de Sion et HC Sion :
Mercredi 21 : de 12 h. 45 fi 14 h. : entrai-

nement HC Sion (minimes) ; de 18 h. 30 fi
20 h. 15 : entrainement HC Sion (II -
III) ; fi Montana ! tournoi de Montana :
Sion I - Martigny I.

Jeudi 22 : de 12 h. 46 fi 14 h. : entraine-
ment HC Sion (minimes) ; de 18 h. 30 à
20 h. 15 : entrainement HC Sion (juniors) .

Vendredi 23 : de 18 h. à 18 h. 30 : entrai-
nement Club de patinage ; de 18 h. 30 fi
20 h. 15 : entrainement HC Sion I.

Samedi 24 : de 12 h. 45 fi 14 h. : entrai-
nement Club de patinage (Juniors) ; de
18 h. 30 fi 20 b. 15 : entrainement HC
Sion II.

Dimanche 25 : patinoire fi disposition du
public.

Le Comité.
Tombola de la Gym Dames cult. ph. —

Les personnes qui ont encore des lots fi
retl rer de la tombola peuvent le faire
jusqu'au 23 février, au magasin Delavy-
Dayer, rue des Portes-Neuves, à Sion.

Harmonie municipale de Sion — Semaine
du 19 au 26 février : mardi, fi 18 h., répé-
tition partielle : cuivres i mercredi. a
19 h„ répéti tion partielle : bois ; vendredi :
assemblée du comité. fi 19 h. 80, au Café
Industrie! ; à 20 ti 30. répétition generale.

Centre de culture physique athlétique
(place du Midi) — Entrainements : lundi. de
19 h. fi 21 h. ; mercredi. de 18 b. fi 21 h. ;
vendredi. de 18 h. fi U.-.U.

Juniors A — Mercredi et vendredi, fi
19 h. 30.

Chceur mixte du Sacré-Coeur — Mardi 20
février, à 20 h. 30, répétition partielle pour
messieurs. Vendredi 23, fi 20 h. 30, répé-
tition partielle pour dames. Dimanche 25,
le chceur mixte chante la messe.

Société suisse des employés de com-
merce — Contrairement au communiqué
paru dans le dernier journal centrai, c'est

mercredi, fi 20 h. 30, qu'aura lieu, au
Buffet de la Gare, a Sion, la conférence
sur la Bourse. Nous comptons sur une
nombreuse participation.

Loto en faveur' de la pouponnière valai-
sanne — Samedi 24 février, dès 16 h., fi
l'hotel du Cerf.

Mouvement populaire des familles —
Vendredi 23 février, fi 20 h. 16, fi l'aula
du collège cantonal (sommet, av. de la
Gare) : Forum du MPF. Entrée libre.

Fémina-Club — Dimanche 25 février,
journée Cantonale de l'Association valai-
sanne de gymnastique féminine à Cham-
péry. Inscriptions et renseignements auprès
de Mlle Christiane Sixt, tél. 2 24 48.

Carrefour des Arts — Exposition Ro-
dolphe Ludér.

Musée de Valére — Archeologie et his-
toire,

La Matze — Ouvert tous les soirs J us-
qu'à 2 h.

Pharmacie de service — Pharmacie DE
Quay. tél. 2 10 16.

Médecins de service — Docteur de Roten,
tél. 2 20 90, et Docteur Sierro, tél. 2 14 51.

ARDON
Cecilia — Mardi et Jeudi , generale fi

20 h. 30. Dimanche : diner du parti.

RIDDES
Ski-Club Etablons, programme de fé-

vrier :
Dimanche 25 — Concours annuel Interne

du Ski-Club. Inscriptlon des coureurs Jus-
qu'au 22 au soir au bureau de poste : nous
invltons la populaltlon fi réserver ce di-
manche pour une première visite de L'an-
née aux Mayens et en mème temps pour
applaudir aux prouesses des concurrents.

CHARRAT
« L'Indépeu dante — Samedi soir 24 fé-

vrier, la fanfare e L'Indépendante » don-
nera son concert annuel. Un programme BOISSARD, tél. 6 17 96
varie et choisi vous donnera l'occasion de
passer une agréable soirée, qui sera suivie
d'un bai, conduit par un excellent orches-
tre. Qu'on se le dise... ,

Loto pour la construction de l'église —
Salle communale, dimanche 4 mars, fi
14 h.

MARTIGNY
Etoile (tél. 6 11.54) — Voir annonce.
Corso (tél. 6 16 22) - Voir annonce.
CAS et OJ, groupe de Martigny — Pour

la course de dimanche 25, à la Dent de
Valerette, réunion des participants le ven-
dredi 23, fi la Brasserie Kluser, à 20 h. 30,
ou inscriptlon au chef des courses, ma-
gasin « Monsieur », place Centrale.

Pistolet — Samedi 24, dès 13 h. 30, et
dimanche 25, dès 9 li., 4e tour principal
du championnat d'hiver.

Martigny-Sports et Hockey-Club — Di-
manche 25, loto super-géant dès 14 heures :
Casino, Kluser, Messageries et Carillon.

Croix-Rouge — En raison des nombreu-
ses manifestations déj à prévues le 24 fé-
vrier fi Martigny, la Croix-Rouge a pris
la décision de renvoyer son assemblée
annuelle au jeudi ler mars, à 20 h. 30,
et celle-ci aura -Wm, à l'hotel du Grand-
St-Bernard. Membres adhérents et sym-
pathlsants voudront bien prendre note de
ce changement de date.

Pétanque — Entrainements tous tea di-
manches, de 9 h. fi 12 h.

Petite Calerle — Exposition permanente
ouverte l'après-midi. avenue du Simplon.

Pharmacle de service — Pharmacle

MONTHEY
CAS — La course fi ski de la section

Monte-Rosa, aura lieu les 24 et 25 février,
au Hockenhorn, dans le Loetschental. Der-
nier délai pour les inscriptions : mardi 20
février. Le programme figure dans la
« Cordée » No 1. ,

Groupement des Samaritains — Exer-
cice mensuel j eudi 22 février, fi 20 h., au
locai.

Harmonie municipale — Jeudi 23 : répé-
tition generale.

Lyre montheysanne — Jeudi 22 février,
à 20 h. 15 : répétition generale dans la
grande salle de l'hotel du Cerf. Samedi
24 février, à 20 h. 30 : concert annuel.

Société de développement — L'assemblée
generale annuelle aura lieu mercredi 21
février, à 20 h. 30, fi l'hotel de ville de
Monthey, salle du Conseil. Ordre du joui
statutalre.

Le Comité.

Ski-Club ' — Assemblée, vendredi 23 fé-
vrier, fi 20 h. 30, à l'hotel des Postes.

Dancing « Aux Treize Etoiles » — Elio
Siovannazl et son orchestre. Ouvert ju s-
qu'à 2 fa. du matin.
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98
De la part de Barthélémy de tels

propos sont tout à fait extraordinaires.
J'entends cela pour la première fois.
Jamais il n 'a soulevé de questions
d'argents. Que peut-il bien avoir en
tète?

Je lui ai répondu:
«Viens passer quelques jours à la

maison avec Maria et les enfants. Les
troupeaux ne sont plus très loin et
vous assisterez à la rentrée des Al-
Pes. Chez Clodius on n 'a pas épargné
***¦ peine et je crois que tu seras con-
lent , quand tu verras notre travail.
Certes on n 'a pas tout labouré, mais
ce qu 'on a retourne, à grands coups
de soc, finalement n'est pas aussi
mauvais qu 'on le craignait d'abord.
11 y aura du blé. de l'avoine, du sei-
gle. Mais je voudrais planter aussi un
verger sur la terre de Clodius. Je crois
avoir trouve un ioli coin , à l'abri d'une
Petite falaise . bien au midi , avec un
Peu d'eau, dans un grand pesquié . Là ,
j' ai besoin de tes conseils. Tu es com-
Pétent

«Arrise donc , Barthélémy. Théotime
n'est pas aussi agréable que Sancer-
gues, mais vous y verrez tout de mè-

me de grands arbres, une bonne sour-
ce. et je te condui rai chez Genevet,
mon voisin , qui aime, comme toi, la
pèche, l'abricot , la prune et . la poire:
vous vous comprendrez. D'ailleurs c'est
un homme bon . . .»

20 octobre.
Ce matin, il m'a semble que le vieil

Alibert avait quelque chose à me dire;
cependant il n'a pas parie. Mais je
commencé à le connaitre un peu, et
je comprends quelques-uns de ses si-
lences. Il a plusieurs facons de se
taire, qui couvrent toutes des paroles
intérieures. Oar il est plein de paroles
intérieures , et sa vie taciturne est une
continuelle méditation dont il ne fait
confidence à personne. Mais par ses
actes. ou quelques allusions inévita-
bles, on en devine la nature, sinon le
eontenu profond. qui reste inaccessi-
ble.

Il m'a dit simplement:
«Jean Alibert est devenu un grand

gargon.»
On parlait des travaux qu 'on ferait

pendant l'hiver. Cette phrase est sortie
péniblement de la bouche du vieil
Alibert, et sans raison; car elle n 'avait
pas de Idea avec ce que j e venais

d'expliquer.
Le ton en était sourd. J'ai bien com-

pris qu'il fallait sous-entendre une ar-
rùère-pensée. Mais le vieil Alibert est
reste ferme sur sa rétioenoe et je me
suis bien gardé de lui posar la moin-
dre question. Je vais attendre.

octobre.
Barthélémy ne rèpond pas.
Les troupeaux se trouvaient, hier

soir, à huit lieues de Oanmeval. De-
main je monterai au col de Bormes.
J'ai hàte de revoir Arnaviel, les chiens,
les bètes.

Il a encore tonné et più à verse, cet-
te nuit. Maintenant il vente, tantót du
sud. tantót de l'ouest, par rafales cour-
tes.

Des trouées de clarté, des bancs de
nuages, et un grand mouvement de
vents, dans le ciel variable , tourmen-
te. Cà et là des coups de pluie: une
trombe d'eau , puis le soleil. C'est bien
l'automne, cotte fois.

On raconte au village (Frangoise me
l'a rapporté) que Flavien Pérot va
travailler pour l'abbé Janselme. Mais
comme la cure est en bon éta t, on se
demande où le cure va employer Fla-
vien.

Mille suppositions. et rien de sur.
Le secret semble bien gardé, jusqu 'à
maintenant.
27 octobre. Voyage au col de Bormes.

Je suis parti samedi, de très bon
matin, tout seul, à pied , pour le col
de Bormes. Il faut compter six bon-
nes heures de chemin.

J'ai visite rapidement les bergeries.
Il faisait à peine jour , mais le jeune
Albert travaillait déjà à La Font-
de-l'Homme. Il y avait couché.

J'ai pris le raidillon qui , par Saint-
Jean, rejoint la «carraire» sur le pla-
teau de Gardioles. Il grimpe dur, mais

on gagne du temps.
Près de Saint-Jean, j'ai rencontre

Flavien Pérot, le macon. n a paru
gène. Je lui ai dit: «Où vas-tu si ma-
tin?» Comune il n'avanlt pas son fusil
il m'a répondu : «Aux champignons.»
C'était plausible, mais je ne l'an pas
cru. J'ai donc fait mine de m'éloigner
et je suis alle me poster derrière un
rocher, à cinquante mètres de là.

Flavian n'a pas tarde à paraitre. Il
a examiné avec soin les alentours,
car visiblement il tenait à étre seul.
Comme il ne m'a pas découvert, j' ai
pu l'épier tout à mon aise.

D'abord il a fait le tour de l'ermita-
ge, tàtant les murs, décroùtant un plà-
tras, sondant une lézarde. Ensuite il
est entré dans la chapelle et, au bout
d'un moment, il a surgi à la fenètre
du clocher. De là il s'est avance sur
le toit, il s'est baisse, il a touche les
tuiles et pris quelques mesures avec
son mètre pliant. Après quoi il s'est
retiré et je l'ai vu qui s'en allait vers
le village.

Maintenant nul doute: c'est à la res-
tauration de Saint-Jean que va l'em-
ployer l' abbé Janselme. Mais que vient
faire Barthélémy dans cette entrepri-
se pieuse?

Après l'ermitage, le raidillon part a
travers les boqueteaux de myrtes et,
par lacets rapides , il escalade le flanc
meridiona l du Puyreloubes. Il est bon
de le gravir tot le matin, car il bai-
gne encore dans l'ombre, et ainsi on
n'a pas à souffrir du soleil , encore
chaud , en cette saison.

Après la pluie , ces rocailles poreu-
ses, où s'accrochent des plantes cour-
tes, élèvent dans l'air matinal, tout
frais de la nuit . une puissante odeur
de lavande , de thym et de genièvre.
L'évaporation des terrains . où coule

un peu d'argdie rouge, ne trouble >pas
la pureté de cet air naturellement lim-
pide et vif.

Juste sous le plateau se dresse une
muraille à pie, trouée de vieux nids
d'aigles, où s'accrochent, tordus par la
brise d'hiver. quelques chènes nains.

Je me suis reposé un moment sous
cette falaise roussàtre. De là-haut,
on découvre tout le pays.

A milieu des chènes, plus bas, à trois
cents mètres, l'ermiitage de Saint-Jean,
serre autour de son clocher trapu donit
les pierres dorées, le toit rustique,
émergent à peine du feuillage sombre.
Plus bas encore, et à main gauche, le
ravin de La Font-de-1'Homme, où la
grande bergerie s'adosse au rocher.
Dans une vaste dépression qui creuse
la colline, le bois mystérieux de Vieil-
leville, sur lequel quelques pointes de
peupliers commencent à jaunir. Au-
delà les guérets. 1 Olivetto plus claire
et les champs de labours, grandes piè-
ces rectangulaires étendues sur de pe-
tits mamelons bruns et doux. La Jas-
sine invisible sous ses arbres, et Théo-
time qu'on devine à sa masse bleuàtre,
puis la métairie calme, Genevet, Far-
faille, la route. Enfin. là-bas, les pre-
mières fumées de Puyloubiers, fils lé-
gers, fragiles, qui montent tout droit
dans l'air paisible du matin, hésitent,
puis s'évanouissent très haut. Au-delà
la vallèe au jour levant qui s'illumine,
de proche en proche. Dèjà on y brulé
des herbes. n fait doux. Une grive
chante, dans le ravin, et des perdreaux
traversent sans me voir, en sautillant,
une petite clairière entre les myrtes.
A l'ouest, pose sur sa butte, on voit
le cube blanc de Micolombe. avec son
toit à quatre pentes et la pinède où
nichent des ramiers et des palpmbes
bleuas, (à suivre)

le mas t iéotime
benri bosco

_ , 
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Augmentation du prix des journaux J
1 Lors de sa dernière assemblée generale dn 25 novemore 1961, ;j
¦ l'Union romande de journaux a constate avec regret les nombreux j
I renchérissements auxquels la presse doit faire face par suite de la j|
jj hausse des frais de production dei journaux. jj

1 Dans ces circonstances, elle a charge son comité de mettre au
1 point une réadaptation du prix de vente au numero, lequel n'a pas jj
| été modifié depuis 1952. Le comité a décide de demander aux journaux J
| romands de porter, dès le ler mars 1962, leur prix de vente au numero jj
I de 20 à 25 cts les jour s ouvrables et de 20 à 30 cts les dimanches et j
¦ jour s fériés officiels sur le pian federai. jj

1 Les journaux romands sont persuadés «ine le public comprendra J
I la nécessite dans laquelle ils se trouvent de réadapter leurs recettes j|
1 au coùt de la vie, et d'aligner leur prix sur celui déjà pratique depuis j
I plusieurs années dans diverses parties du pays ». jj
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PREVISIONS DU TEMPS VALABLES
JUSQU'À MERCREDI SOIR

. . Valais, nord et centre des Grisons :
beau temps. Froid dans les vallées
pendant la nuit.

«H,QU_-__
*._fl_MtnQ_E
I ÉQUIPE JE
t.fllSTOQMea

n̂vec JOHN I
LA CONCUttEH

CE N'p PUB
QU'ffm-martirne!,

M A R T I G N Y
RESTAURANT DU RHONE

sa table - ses vins
ses spécialités

G. EBERLE-LAMBIEL,
chef die cuisine

anciennement Sur-le-Scex

DIMANCHE 25 FEVRBER 1962
à 14.00 heures

M A R T I G N Y
Casino Etoile - Hfitel Kluser

Messageries - Le Carillon

SUPER-LOTO
du Martigny-Sports

et Hockey-Club

30.000 francs
de lots

24 cartons = Fr. 76.—
Abonnement à Fr. 40. 

3 voitures
SIMCA 1000

DAUPHINÉ Renault
FIAT 500

Le spécialiste du

TROUSSEAU
A L'ECONOMIE

Rohner-Coppex - S I O N
PL du Midi - Tél. 217 39

(Service à domicile) 



Les enfants de la Pouponnière Valaisanne, à Sion 
^̂  ^̂  ̂ __a^̂ « _***^̂  

en notre faveur c'u' aura lieu 'e
vous invitent tous, chers amis et connaissances lei ra KM !_«»§_-- A 

 ̂
SAMEDI 24 

FÉVRIER 1962 , dès 16 heures à
à participer au WM Bf. P$  ̂ IP* _B1B l'HOTEL DU CERF A SION, Rue des Remparts

L I l l U
D'avance nous vous disons un tout GRAND MERCI. Vos protégés

/ .̂ IITOPM
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.\\* 
l̂ ^̂ urur r̂U ̂ *

cinq cantons romands. Tentez f^^r ',
' -t ^^--̂-L^-' i TT~

votre chance , vous participerez à cette action ~ B̂ B^B  _ »^  __^ H _ 1̂ « _I^M
___¦ _B V'',;;,'_____ ' : ____l _B _R ____ __¦ l*£r .¦_- _B

Elle oltre un billet. gagnant sur cinq ! | ^Q__lr ^
___R??li_r ^^mW ̂ ^m*

Clioisissez 5 terminaisons de 1 à D oa de O à U

Chacun de ces groupes est assuré de gagner un lot

Les gros lots 100.000 et 60x1.000 Tirage samedi 3 mars j
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¦ «-J. »y %__tfff ^Btiv^-fei -̂S^^B L -J£B@R ^^  ̂ * ^

¦Js?asiH <-@*s^S*£*___B TMBP̂ //;- ¦ ¦- - ¦• ¦ ¦•¦• •" •" '-̂ BPiw-"

*. i |r J| - f̂ I
Bffl ' ESSI ' ' "-' - .' < ' * BfeSjHBtaM '̂* *x f*- : v*1'

'%SRQIHPK 4̂S^ÉH|>;. -.-rr -MfWfP -"*" '"" ' 'id»i_
lUa -B'B*!̂ ^* _̂_K >4_S(_a__f :3®*' *«_*SI', . "» % >lf^N_L ___-^

Un- 'li \wTBB iS^WliX;!
'.' x3BF;x . §llf«KE*xl = r*JR? '*'' * HSuK .-Àgi

** * J *̂g£»

©IGROS %*^̂
1̂

BiSCOttQS surfines «GRAINDOR»

1 ìf_
(paquet 200 g. - .75) les 2 paquets | g UP ̂ #

Fromage frais DOU fai© " Crètti©

(70% de matière grasse) __^_F*

les 2 portions (100 g.) __Vr^P

Grapefruits de .«.fa 
 ̂QA

les 4 pièces B^_r^ __F

Suivez l'instruction Aéronautiaue Préoaratoire
(IAP) !

Deve nez pilotes

Dernier délai d'inscription : ler avril 1962

Aero - Club de Suisse

Desireuise de parer aux
besoins toujouns crois-
sants de notre aviaition
civile et militaire, la
Confédération prend à
sa charge, pour les jeu-
nes gens qui se desti-
nent à la carrière de
pilotes, les frais de
l'instruction aéronauti-
que préparatoire. Les
cours élémentaires de
voi à voile et à moteur
s o n t  organisés p a r
l'Aéro-Club de Suiase.
Les cours débutant en
1963 sont avant tout
destinés aux jeune s gens
nés en 1945. Exception-
nellement, des inscrip-
tions de jeunes gens nés
en 1943 et 1944 seront
acceptées. L'IAP est
obligatoire pour les fu-
turs pilotes militaires.
Les conditions et les
formules d'inscription
peuvent ètre obtenues
auprès du Secrétariat
centrai de l'Aéro-Club
de Suisse, Hirscbengra-
ben 22, Zurich.

ENCHÈRES PUBLEQUES
Les Hoirs de feu Leon Philippoz à Leytron,

mettront en vente par la voie des enchères publiques

le samedi 24 février 1962 à 15 heures
au « Café de la Cooperative » à Leytroji

les bàtiments et immeubles suivants sis sur Leytron :

No 632-634 Champs Longs habitation , grange,
écurie 137 m2
place-jardin 110 m2

729 Rayettes vigne 140 m2
1434 Barme vigne 538 m2
2289 Chaufisse vigne 888 m2
2370 idem vigne 960 m2
3709 Portions des lles vigne 743 m2
3714 idem jardin 740 m2
5618 Pian de Ban vigne 221 m2
3152 Ravanay vigne 417 m2

Les conditions de vente seront indiquées à l'ouverture des enchè-
res.
Pour tous renseignements s'adresser au soussigné.

P.O. Charles Crittin, Notaire
Martigny-Ville

ENTREPRISE DE TRAVAUX PUBLICS
A GENÈVE

cherche

1 Contremaìtre
2 Chefs d'equipe
1 Condueteur

de pelle mécanique
1 Condueteur de trax
1 Chef d'atelier

Faire offre au No tél. (022) 42.85.60 ou sous chiffre
Z 60.717 X à Publicitas Genève.

Savez-vous que... la bière détend
les nerfs? Ce sont spécialement les
principes amers du houblon , qui
dissipent la crispation, phénomène
bien connu de tous ces hommes
actifs que sont les Suisses.

La Mère O^est bonne L___l

MACHINE A CALCULER

^̂ *%£/ seulement

Hallenbarter P̂ ÌL__ T^__Ì
TON Tel. (027) 2 10 63 ŴS&Ìmé§̂fM
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Des chevaux éerasent une mère et son emani
Thoune (Ats). — Mardi matin , deux chevaux, attelés à un traineau vide

j our le transport du bois et qui suivaient la grand'route entre Heiligen-
Jthwendi et Goldiwil, au-dessus de Thoune, furent effrayés par le bruit du
moteur du chasse-neige et prirent le mora aux dents. Le condueteur fut projeté
bors de son véhicule et le traineau sans maitre se lanca, contre un tas de
lioncs d'arbres, où une mère et son enfant s'étaient réfugiés pour étre à l'abri
ies animaux affolés. Mais les chevaux foncèrent directement sur les deux
malheureux et les écrasèrent. La mère, Mme Hedwig Locher Haldimann,
12 ans, de Thoune, mourut peu après son admission à l'hòpital de d'strict.
OD espère sauver son enfant , grièvement blessé. Un autre enfant n'a été que
légèrement blessé. Les chevaux n'ont que peu souffert de l'aventure.

Escroc condamné
AARAU (Ats). — La Cour d'as-

sises d'Argovie a condamné à deux
ans de réclusion un individu de 62
ans reconnu coupable d'escroqueries
dans 18 cas. L'accuse s'était en outre
reconnu coupable de toute une sèrie
de falsifications de documents. La
somme de délit atteint à peine 9.000
francs , mais un lése n 'a pas fait va-
loir ses revendications pour le dom-
mage de 60.000 francs qu 'il a subi.
Circonstance aggravante : le prévenu
était un récidiviste.

Après un attentai au plastic
à Paris :
une plainte des Editions
« Rencontre »

LAUSANNE (Ats). — A ia suite de
l'attentat au plastic commis samedi
soir par l'OAS contre le siège parisien
des édiitóons suisses « Rencontre », le
direoteur die ces édiitlions, M. Pierre de
Murali, à Lausanne, a depose une
plainte par l'enitremnise de Me Alain
Berthoud, avocai de l'_jmbas_a_ie de
Suisse en France. On s'attend d'ail-
leurs ausai à une intervention offi-
cielle de l'ambassadeur Soldaitli.

Les editions « Rencontre » sotnit la
première maison suisse à étre vicitiime
des ulitras. Le oonsiulatt de Suisse à
Oran avarili été saccagé lors de l'annon-
ce de l'enitrepriise du departement poli-
tique federali pour préparer technique-
merrt la conférence franco-algérienne
d'Evian.

La chute d'un rocher
bloque la route
du Susten

WASSEN (Alte). — Luridi matin a
9 heures, un gros bloc de rocher de 4
à 5 mètres cubes se détacha à la sortie
du second tunnel de la route du Sus-
ten, au-dessus de Wassen, bloquiant la
chaussée avec les maitériaux qu'il avait
entrainés. C'est une chance que per-
sonne n'arit été touche par cette chute :
en effet, à peine dix minutes aupara-
vant, le chasise-neige avait passe par
là, en direction de Meiental, et aussi-
tót après la chute, la voiture postale,
vers Meien, fui retenue par les maté-
riaux écroulés. On ne put rouvrir la
route qu'à 4 heures de l'après-midi.
Toutefois , un certain danger regine en-
core sur cette parine du trajet . car il
est permis de craindre que de nou-
veaux blocs de rocher ne se détachent .

Brigandage contre une station d'essence
ZURICH (Ats). — Mard i, peu après

minuit, la police de Zurich était avisée
qu'une tentative de brigandage avait
&é perpétrée contre une station d'es-
sence à la « Schaffhauserstr » 116, dans
'e 6e arrondissememt.

Vers minuit dix , une automobile ar-
rivati à la hautuer de la station, elle
était oecupée par deux hommes. Alors
Que la voiture roulait toujours, à vi-
tesse réduite, un individu en sortii. Il
se dirigea vers la station et tenta de
s'emparer , en vain , de deux caisses-
enregistreuses, solidement fixées à la
Paroi du locai. Puis, il saisit une clef.
tenue à l'une des caisses, ma is la laiss-
83 èchapper. Il prit alors la fuite, sauta

dans l'automobile, qui avait poursui -
vit lentement son chemin et qui prit
une direction la conduisant hors de la
ville.

L'alarme fut aussitót donnée. Ce-
pendant, les recherches n 'ont donne
jusqu 'à présent aucun résultat.

La voiture de couleur bleu olair ,
mais au toit bleu foncé, de la marque
Plymouth, modèle 1956, plaque 78 782,
a été volée en cours de soirée devant
un immeuble situé à la « Dufourstr. »
numero 49.

Le signalement de l'individu sorti de
la volture est le suivant : jeune, taille
1 m. 80 environ, mince, cheveux fon-
cés, manteau foncé.

Drame de la montagne : deux disparus
ANDERMATT (Ats). — On aipprend

*u!ement maintenant que le paysan
Othmar Renner, àgé de 25 ans, et un
jeune homme de Lucerne, Urs Kopp,
*' ans, ont été siurpris jeudi dernier
P**r un avalanchc, à l'alpe de Rossbo-
¦*-**. dans le massif du Gothard . Urs
K°Pp était parti j eudi pour Naetschen
d'où il pensait rejoindre Othmar Ren-
"sr sur l'alpe et redescendre dans la
vallée dimanche. Les deux hommes
avaient décide de se rencontrer à la
station de Naetschen du chemin de fer
* l'Oberalp. On sait que le jeune
KoPp descendit du train à cette sta-
on* En revanche, personne n'a vu

Renner. Il est donc difficile d'établir
si c'est en montant sur l'alpe que
l'avalainche meurtrière les a surpris.
C'est dimanche soir, lorsqu'on s'aper-
cut que Kopp n'était pas de retour,
qu'une colonne de secours de la sec-
tion de Piz Lucendro du CAS s'est
mise en route. Comme li est difficile
d'établir avec certitude l'itinéra ire
choisi par les deux hommes, les re-
cherches n'avancent que très lente-
ment, d'autan t plus que le versant
qu'il faut traverser pour arriver sur
l'alpe de Rossboden est recouvert de
neige laissée par l'avalanche, sur près
de 2 kilomètres. Une trenitaiine de per-
sonnes participent aux recherches.

Disparition
d'un chef de police

LE LOCLE (Ats). — On est sans
nouvelles depuis lundi de M. Louis
Frutiger, né en 1914, chef de la police
des habitants de la commune du Locle.
Il fut apersu la dernière fois lundi
après-midi, alors qu 'il se dirigeait vers
le coi des Roches. On a perdu sa trace
depuis lors et les recherches entrepri-
ses par la police cantonale neuchàte-
loise n'ont encore donne aucun résul-
tat. M. Frutiger souffre de dépression
nerveuse. Toutefois, après avoir subi
un traitement, il avait pu reprendre
récemment son activité à la demi-
journée.

¦ LUGANO (Ats). — A Lugano a
été arrété un Tessinois de 35 ans
qui a admis ètre l'auteu r de qua-
tre petits incendies qui s'étaient
déclarés les jours passes dans les
régions de Breganzona et de Agno.
Il semble que l'individu me jouisse
pas de toutes ses facultés men-
tales.

Un bandii
sous les verrous

LAHR, Allemagne (Ats/Dpa). — Le
nommé Albin Beyer, 36 ans, qui avait
commis une attaque à :'mairi àrmée
contre un marchand de vieux fer à,
Toffen, dans le canton de Berne, a été
arrété lundi soir à son domicile de
Lahr. Cet individu avait commis son
coup avec un autre Allemand, qui put
étre appréhendé en Suisse.

On se souvient que ces deux bandits
avaient assomé et dévalisé leur victi-
me, puis l'avaient ligotée et enfermée
dans le coffre de sa propre voiture. Le
marchand réussit toutefois à se libérer
de ses liens et à prendre la fuite.

¦ CHIASSO (Ats). — La police
tessinoise a appréhendé, dans la
nuit de lundi à mardi , l'auteur du
voi commis à Chiasso dans un ma-
gasin de photogra phie. Il s'agit
de l'Argentin Roberto Chain. Tout
le butin , pour une valeur de frs
20.000 environ , a été récupéré.

Arrestatici.
du meurtrier

CASABLANCA (Afp) . — Un jeune
Marocain àgé de 26 ans, assassin de
son employeur, M. Louis Quarroz,
àgé de 60 ans, et de l'épouse de ce-
lui-ci , tous deux de nationalité suis-
se et originaires de Genève, a été
arrété lundi par les gendarmes maro-
cains qui effectuaient un contróie
routier.

Intrigués par l'attitude du jeune
condueteur , incapatale de fournir par
la suite la documentation de la voi-
ture qu 'il conduisait , Mohamed ben
Ali, auteur du crime, expliqua qu 'il
avait emprunté le véhicule à son em-
ployeur. Conduit au poste de la gen-
darmerie royale, l'ancien employé de
M. Quarroz , que celui-ci avait congé-
dié il y a quelques mois, a fini par
avouer son doublé crime. Pour s'em-
parer de quelque argent et de bijoux ,
il avait tue, à coups de barre de fer
son ancien patron et son épouse.

La Suisse et la Principauté de Liechtenstein
BERNE (Ats). — Le Departement

federai de justice et police communi-
qué :

Faisant suite aux entretiens de Va-
duz du 12 au 14 aoùt 1959, dea pour-
parlers ont eu lieu à Berne les 19
et 20 février 1962 entre une déléga-
tion suisse conduite par M. E. Mae-
der, directeur de la police fédéraie
des étrangers, et une délégation de
la principauté du Liechtenstein, di-
rigée par M. Alexandre Frick, doc-

teur H. C, chef du gouvernement
princier. Les pourparlers se sont dé-
roulés dans un esprit très amicai et
empreint de cordialité. Deux conven-
tions y ont été paraphées qui con-
cernetti la situation en matière de
police des étrangers des ressortis-

Gros incendie
ZURICH (Ats). — Un incendie a

éclaté mardi après-midi dans une
maison de meubles de la vieille ville
de Zurich, lors de travaux de net-
toyage opérés avec des matières in-
flammables.

Les ouvriers présents tentèrent de
maitriser le sinistre, mais en vain, et
l'atelier fut complètement détruit. En
outre, les flammes se propagèrent
par le canal de ventilation jusqu'aux
combles et y causèrent de gros dom-
mages. Des meubles de valeur fu-
rent détériorés par la chaleur.

L'bistoire

Avenches : fouilles. découvertes
Peli de cités chez nous ont une his-

toire aussi prestigieuse : cité que les
Helvètes brùlèrent à leur départ pour
la Caule, puis reconstruisirent à leur
retour obligé ; capitale de l'Helvétie
romaine, avec ses institutions politi-
ques, ses stades et ses théàtres, ses
banques et ses négoces , sa faculté de
medecine et ses temples , retai de rou-
tes d'une importance européenne , port
relié par des canaux et les lacs aux
rivières voisines. Dès le Ille siècle, ce
furent les invasions et les destructions.
D'un long passe prospère ne survécu-
rent pendant des siècles que le Cigo-
gnìer et quelques tours d'enceìnte en-
tourées de ronces.

Avenches connut au moyen àge et à
l'epoque moderne des fortunes diver-
ses et modestes. Aujourd hui elle a une
fièvre de construction. La colline se
couvre de maisons entourées de jardi-
nets coquets ; le long de la route
Lausanne-Berne ou de la voie ferro-
viaire , des usines s'élèvent ou vont
s'élever. Ce qui pour un historien
n'aurait qu'un intérèt relati f ,  si le sol
de cette ville ne renfermait encore
des trésors certains. On peut crain-
dre que, malgré le zèle de M.
Schwartz , archéologue anime du feu
sacre et de ses aides, les fouilles ne
puissent ètre aussi complètes qu'il le
faudrai t, et que les bàtiments nou-
veaux ne recouvrent pour longtemps,
sous leur masse bétonnée , des vestiges
du passe glorieux et d'une civilisation
remarquable.

A dire vrai , et durant de longues
périodes , les fouilles aventiciennes f u -
rent conduites sans méthode et laissées
au hasard. Les premières marqués
d'un intérèt pour les monuments d'A-
venches n'apparaissent guère avant le
XVe siècle. Plus tard , l'aff irmation au-
dacieuse d'un jésuite bourguignon , le
Pére Dunod , en 1697 , qui prétendait
qu 'Aventicum n'était point dans la
vallèe de la Broye, mais en Franche-

Comté, sur Vemplacement occupé par
la ville d'Antre, provoqua non seu-
lement des protestations véhémentes à
Lausanne ou à Berne, mais éveilla des
vocations d'archéologues. On dressa
des plans de monuments ; on interpre-
ta les inscriptions ; on discuta sur des
antiquités déclarées authentiques et
révélatrices de la vraie et unique
Aventicum. Mais on ne se livra guère
à des fouilles. Parfois un paysan , en
labourant ses champs , découvrait une
statuette ou une ampliare , des f rag-
ments de mosa'iques. Il les vendali
pour quelques sous à des étrangers ou
les donnait à ses enfants pour jouer.
C'étaient des vieilleries sans valeur.
On continuait d' ailleurs de demolir
pierre après pierre les monuments en-
core à demi debout , matériaux appré-
ciés des construdeurs de maisons ou
de fermés , comme au moyen àge il
l'avaient été des macons pieux qui
avaient avec eux construit VAbballale
de Payerne et maintes églises des en-
virons. Au milieu du Théàtre un four
à chaux fondionnait encore au milieu
du siècle dernier , et le ciment qu 'il
fournissait était de qualité... Ainsi dis-
parurent gradins en marbré , portìques ,
constructions diverses.

En 1885 se fonda l'association Pro
Aventìco. Avec des ressources for t
restreintes, mais beaucoup de bonne
volonté , elle a accompli un travail
considérable. Il s u f f i t  de parc ourir les
terrains dégagés , amphithéàtre ou
théàtre , de voir ceriaine tour remise
en état , et surtout de visiter le Mu-
sée. Aménagé dans une ancienne gran-
ge bernoise, entouré d' une terrasse
ombragée , il renfermé des merveilles ,
des raretés intéressantes. Le Musée
d'Avenches vaut la peine qu 'on s'y ar-
rété , mème si jadis beaucoup de pièces
magnifiques prirent le chemin d' autres
musées, du Musée national de Zurich
en particulier.

Et voici, ces derniers temp s , des dé-

couvertes sensationnelles. En octobre
dernier, c'était une fresque qui, remise
en état , constituera une fort belle
chose. Et l'autre jour , une nouvelle
fresque de 1,50 m. de haut et de 3 m.
de large, dont les couleurs ont conser-
ve, en rouge, blanc et jaune, une beau-
té splendide et dont le dessin est pur,
net. On le verrà mieux encore quand
elle aura été nettoyée par des spécia-
listes.

Et que de menues découvertes, qui
iront ehrichir les collections du Musée
et y rejoindre la Louve allaitant Ré-
mus et Romulus, de joyeux Bacchus
et des poteries colorées et le buste fa-
meux de cet empereur romain, qu'a-
vaient enfoui dans un égout des Aven-
ticiens fuyant devant les Barbares. On
sait qu'il fu t  au Musée l'occasion d'une
aventure rocambolesque : une nuit
d' audacieux fi lous s'en emparèrent,
mais ils ignoraient que le vrai buste
en or est cache dans les caves d'une
banque lausannoise, et que celui qui
est o f f e r t  à Avenches à l'admiration
des visiteurs n'est qu'une copie... do-
rée.

Ce qui m'impressionnait le plus, en-
fant , au Musée aventicien, était , sur
la terrasse , les restes d'un chauffage
centrai pour thermes ou villa patri-
cienne. Le gardien ne manquait ja-
mais de remarquer que les Romains
en savaient autant que nous, et il ci-
tait d' un air désabusé la reflexion de
Salomon : Il n'y a rien de nouveau
sous le soleil.

Revenons aux découvertes récentes.
Elles sont de taille et de valeur. Mais
le temps est limite et les moyens f i -
nanciers le sont aussi. Pourra-t-on
tout explorer ce qui va étre recou-
vert d'usines ou de garages ? Faudra-
t-il laisser intad des terrains qui pour-
raient nous livrer une moisson abon-
dante ? On le craint fort .

Henri Perrochon.

Maurice Chevalier a participé à un gala à Gstaad. Bien qu'octogenaire, le
grand artiste s'est livré à une démonstration endiablée de twist (notre photo).

Arrestation d'un amateur de livres d art
LAUSANNE (ATS)  — Depuis

plusieurs mois, des plaintes étaient
parvenues à la Police judiciaire
municipale, au sujet de l'activité
d'un individu qui s'était spécialisé
dans le voi du livre d'art , commis
dans de grandes librairies de Ber-
ne, Zurich, Genève et Lausanne.

Après de laborieuses rechef ehes,
il fu t  possible d'établir une photo-
robot de ce personnage qui em-
pruntait des faux  noms pour se
lègitìmer et donner confiance à ses
futures Dictimes.

Le signalement de l'individu en
question fu t  largement d i f fuse  et,
dans l'après-midi de lundi , l'hom-
me fu t  appréhendé dans une librai-
rie du centre de Lausanne au mo-

ment où il s'apprètait à revendre
une collection de livres rarissimes.

Conduit dans les bureaux de la
Police judiciaire municipale, ce
personnage fu t  ìdentifié comme
étant un étudiant, domicilié à Ber-
ne. Au moment de son arrestation,
il a été trouve porteur de plusieurs
ouvrages dont l'un estimé à 10 000
francs.

L'enquete effectuée jusqu 'à main-
tenant a révélé que ce délinquant
avait dérobé pgur plus de 20 000
francs de livres, dont certains ont
été revendus.

L'interesse a été gardé à disposi-
tion du juge informateur de l'ar-
rondissement de Lausanne, qui l'a
place sous mandai d'arrèt.

sants de l'un des Etats contractants
sur le territoire de l'autre, ainsi que
l'application des dispositions relevant
de la police des étrangers aux res-
sortissants d'Etats-tiers, dans la Prin-
cipauté et sur la collaboration dans
le domaine de la police des étrangers.
Ces accords entreront en vigueur le
jour de leur signature qui aura lieu
aussitót que possible à Berne.



Important commerce de vins du Valais
'demando

REPRÉSENTANTS
pour visiter restaurants et hòtels du
Valais.
Situation d'avenir pour personne dyna-
mique et capable.

Faire offres sous chiffre P 3297 S par
écrit à Publicitas Sion avec photo,
certificats, références, prétention de
salaire.

A la méme adresse, on demande

CHAUFFEUR-UVREUR
qualifié, poids-lourd.

, 

Crème de Volaille
MAGGI

Maggi met les meilleures volailles en sachets conserve toute la delicate saveur qui fait sa
pour vous I Goùtez la «Crème de Volaille», Ém richesse.
le nouveau, le léger, l'incomparable Potage il] En servant la «Crème de Volaille» Maggi
Maggi. Gràce à la dessiccation à basse li j à votre famille, vous ferez plaisir à ceux que
temperature, la chair des jeunes poulets 11 ! vous aimez et votre choix vous vaudra mille

Laboratoire Dentaire A. Mìville
anc. Techn.-Dentiste du Dr. Zimmermann

Réparations de dentier*
Sion, Place du Midi, Les Rochers - Tél. 237 39

Recoit jusqu'à 19 h. Envois par poste

On cherche

CONTREMAÌTRE
EN GENIE CIVIL

rayon d'activité : Canton de Neuchàtel.
Entrée immediate ou date à convenir.

Faire offres avec prétentions de salaire a
Entreprise BIERI, Nord 176, La Chaux-de-Fondi

APPRENTIE
VENDEUSE

est demandée
pour entrée de suite

ou à convenir.

Se présenter chez

CONSTANTIN FILS S.A.,
magasin

Rue de Lausanne, SION.

Nous cherchons, pour entrée immediate ou à
convenir,

CHAUFFEURS
habiles au maniement des camions Diesel avec
remorque, ainsi que

MAGASINIERS
de bonne constitution, consciencieux et sachant
faire preuve d'initiative.

PLACES STABLES ET BIEN RETRIBUEES
EXCELLENT CONTRAT COLLECTIF —
CAISSE DE RETRAITE —
SEMAINE DE 44 HEURES.

Les intéressés sont priés d'adresser leurs offres
de siervices manuscrites avec photo et curriculum
vitae à la

! SOCIETE COOPERATIVE MIGROS GENÈVE
I Service d'exploitation, Case postale 17, Les

p Acacias (Genève).

On cherche pour entrée immediate
(1.3.62)

VENDEUSE
intéressée, pour magasin de tabac et
journaux dans quartier neuf à Sion.
Possibilité de reprise de suite ou à
convenir.

S'adresser à Tabacs Butty S.A., Sion.
Tél. (027) 2 36 06.

Vu le succès de nos nouveaux modèles, nous dis- M
posons, en occasions, à des prix avantageux en |
parfait état avec garantie et facilités de paiements : I

1 Fiat 1200 I
1961, 20.000 km. E

1 Fiat 1100 I
1957, 30.000 km. fX

1 Fiat 1100 TV
1957, 35.000 km.

1 Peugeot 403
1959, 25.000 km.

1 Peugeot 404
1961, 23.000 km.

1 Citroen ID 19
1959, 55.000 km., X
avec radio et enjoliveurs. |. ,

S'adresser au GARAGE CITY, A. Galla
Route du Simplon - Martigny '

Tel. (02G) 6 00 28, prive (026) 6 14 14 ; X
GARAGE GALLA. Route du Simplon |

Monthey, Tél. (025) 4 22 81. S

D I V A N S
complets avec protege-mate-
las, matelas à ressorts (ga-
rantis 10 ans), 1 couverture
laine, 1 duvet rempli de mi-
duvet gris, 1 oreiller. Le divan

Fr. 198.-
KURTH, Tel. 24 66 66,

Av. de Morges 9
LAUSANNE

A VENDRE faute d'emploi

1 batterie d'élevage
électrique, « Waldeck » com-
plète, pour 4 x 100 poussins.
Etat de neuf.

1 machine à coudre
à pedale « Singer », téle esca-
motable.

S'adresser à M. Sierro, Pare
avicole, Sion. Tél . (027) 2 24 66.

La Carrosserie Moderne à
Sion engagerait pour de suite
ou à convenir

A louer sur plans,
dans immeuble locatif et commercial
de la S. I. LES PINS A CHATEAU-
NEUF-CONTHEY - HALTEdeux toliers

en carrosserie
ainsi qu'un

APPARTEMENTS
de 5-4-3-2 % pièces, tout confort, dès
aoùt 1962.

Pour trailer s'adresser chez Camille
Rudaz , architecte, 12, av. des Mayen-
nets, Sion, tél. (027) 2 47 90.

apprenti tolier
Tel. (027) 2.49.21

DUVE1
110 x 150 cm. 2k!

Fr. 27J
MEUBLÉ.
MARTIN

Rue des Porw
Neuvea

S I O N

Tél. (027) 2 1681

volture
Mercede!
Diesel
1961, impect*
peu roulé.

Lucien TORREfl
GRONE.
Tél. (027) 4 21 a

ON C H E R C H !
p o u r  Canu»
bon

Accordéo niste
éventuellement *
vec batterie.

Ecrire sous d*
fre P 3151 S'
Publicitas, Si»

LEYTRON
A vendre par»1

à bàtir 1500 ***"

bordure de roi*

Rens. sous chitt
S 60737 X à &
blicitas Sion.
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Au Grand Conseil vaiaisan
- 500.000 f r .  p our le f onds cantonal des bourses

et p rèts d'honneur
- La question de la maturitép édagogique
- Écoles secondaires et collèges cantonaux p our les f illes
- 3.500.0Q0 f r .  p our la route Monthey-Choex

ves a l'enseignement primaire et qu 'el-
le est ouverte à tout élève dans sa
nuinzième annee qui réussit Ics épreu-
ves d'admission organisées par le rè-
glcment.

Jusque là, aucune objcction ne fut
soulcvcc. En revanche, certains mi-
lieux s'etonnèrent que la loi prévoie,
ensuite , que l'élève qui réussit les
épreuves règlemcntaircs obtienne une
maturité pédagogique, puis après une
annee de pratique un diplòme (l'en-
seignement , et enfin , après 5 ans, le
brevet pédagogique.

En effet , de deux choses, l'une : ou
bien , comme l'indique l'article 66, l'E-
cole normale prépare Ics élèves à l'en-
seignement primaire, ct alors il n'est
nullement nécessaire dc déiivrcr une
maturité pédagogique, qui ouvre ics
Portes de l'Univcrsité, ou bien alors
l'Ecole normale , en délivrant une ma-
'urité , prépare ses élèves à suivre des
cours universitaires ct ne remplit plus
alors sa mission naturelle. On voit
assez mal, cn effet , comment le pro-
grammo dc cette école pourrait , tout
a la fois , préparer les élèves à l'en-
seignement primaire et à la fréquenta-
lion de cours universitaires de tout or-
dre.

Le probleme est pose. Dans l'cxis-
•ence, il faut savoir parfois choisir et
Prendre ses responsabilités. Et , ce
n est pas en voulant contenter tout
le monde que l'on rendra le plus de
services au pays.

A la suite de deux intervrntions de
•*IM. Aloys Theytaz (cons. chré. soc.)
et Edouard Morand (rad.) à ce propos ,
•| faut s'attendre à ce que rette ques-
tion soit entièrement rovue lors dc la
seconde lecture, car elle est plus com-
P'cxc qu 'elle ne le parait de prime
abortì . C'est toute la question de l'en-
seignement primaire dans notre can-
'on qui est cn jeu. Or, cet enscigne-
"¦ent a donne pleine satisfaction j us-
Wà ce j our. On ne .hangc pas , sans
'aison impérieuse, un système qui a,a't ses preuves.

Mite entre gargons et filles
Se basant sur une étude de M. Mau-

(Suite de la premiere page.)
/

rice Zermatten , M. Edouard Morand
(rad.) de Martigny-Ville souleva la
question de regalile de traitement en-
tre gargons et filles.

Il n'y a, en effet , présentement cn
Valais aucun établissement scocndaire
et aucun collège cantonaux pour les fil-
les. Celles-ci doivent , dès lors, se ren-
dre dans des écoles, privées qui tou-
chent de modestes subventions de
l'Etat et qui sont dirigées par d'hono-
rablcs religieuses.

Dans sa réponse, M. Marcel Cross
reieva que la loi ne prévoyait aucune
discrimination entre gargons ct filles.
Dès que les nouvelles dispositions ìé-
gales entreront en vigueur, le Grand
Conseil pourra donner aux écoles se-
condaires privées un statuì cantonal.
D'ailleurs, poursuivit le Conseiller d'E-
tat , ces écoles dispensent un excellent
enseignement ct ne coùtent pratique-
ment rien à l'Etat.

M. Edouard Morand ne se déclara
pas entièrement satisfait de cette ré-
ponse ct reclama que l'accès aux éco-
les secondaires privées des jeunes fil-
les se fasse aux mèmes conditions que
celles dont bénéficient Ies garcons.

Le représentant du Gouvernement
accepta cette suggestion et precisa
mème qu 'il n'était pas impossible que
la section technique des collèges can-
tonaux soit fréquentée un jour ou l'au-
tre par des filles au còte des gargons,
étant donne qu 'il n'existe pas dans
notre canton dc sections lechriques
spécialisécs pour les filles.

En revanche, pour ce qui est des
collèges commerciaux et des collèges
classiques, les filles devront frequen-
tcr les écoles qui leur seront desti-
nees.

Il semble donc bien que l'on s'a-
ohemine vers la création d'établisse-
ments cantonaux pour les jeunes fil-
les, établissements qui seront dirigés
en quelque sorte par des institutions
privées sur la base de conventions pas-
sées avec l'Etat du Valais , suivant le
ptincipe qui est applique aux Écoles
normaies et au collège de St-Maurice.
Ces établissements perdront alors leur

caractère prive, car leur organisation
fondamentale incomberà à l'Etat.

L'étude de cette loi se poursuivra
aujourd'hui.

3.500.000 frs
pour la route Monthey-Choex

En début de séance, sur la base d' un
raoport frangais de M. Henri Lamon,
la Haute Assemblée a accj pté un pro-
jet de décret concernant la correction
de la route communale Monthey-
Choex sur le territoire de la commune
de Choex.

Cette correction a été demandée par
la Commune de Monthey. Elle concer-
ne spécialement le carrefour des rou-
tes de Choex , Outrevièze et Clos. De
ce carrefour , la route atteint les pre-
mières agglomérations de Choex avec
une pente excessive variant entre 10
et 13 rAr. Une grande partie de ce mau-
vais parcours est située au revers et
dans la forét de Chàtaigniers.

Le projet présente prévoit une cor-
rection de la route sur une longueur
de 3.500 m. La largeur y est portée à
5,50 m. avec, en supplément , une ban-
quette amont de 1 m. Un trottoir de 2
m. séra construit de Monthey au car-
refour des routes indiquées. De plus
une modification du trace est imposée
entre le carrefour et le Iacet suivant
pour réduire la pente actuelle de 13 %
et la ramener à un maximum admis-
sible de 8,3 %. Un revètement bilu-
meux y sera applique.

Cette correction est devisée à 3 mil-
lions 500 mille francs. L'Etat du V&lais
contribuera aux frais effectifs des tra-
vaux à raison de 70 % pour les exté-
rieurs de localités et de 50 % pour
les intérieurs.

Ordre du iour de mercredi
L'ordre du jour de la séance de

mercredi prévoit :
1) Projet de loi sur l'instruction pu-

blique ;
2) Code de procedure pénale.

Ani.

¦mni'.7*— ... ... | ,- niiim>i

(un dessin originai de A. Wicky)

Nos p òrtraits-intervietvs

L' « Echo du Valais »
a un nouveau comité

M. Jules Genoud compte 46 ans d'enseignement et 43 ans au service

de la commune de Bourg-St-Pierre, dont il fut président durant 27 ans

Bourg-Saint-Pierre, la dernière com-
mune que l' on traverse avant de mon-
ter vers le col et, bientót , vers le tun-
nel ouvert du Grand-Saint-Bernard ,
a une longue histoire que M.  Louis
Moret-Rausis a rapportée dans une
volumineuse monographie qu 'il put re-
diger en groupant de multiples infor-
mations puisées dans les archìves lo-
cales et cantonales mais aussi en les
recevant oralement.

M. Jules Genoud fu t  l'un des infor-
mateurs de M. Louis Moret-Rausis.
C'était bien au président de Bourg-
Saint-Pierre qu 'il fal lal i  s'adresser , car
il n'ignore rien du passe de sa commu-
ne ce bon président qui déposera ses
fonctions après les avoir honnètement
remplies pendant vingt-sept ans.

— Vous ètes né en quelle année,
M. Genoud ?

— En 1884 , à Bourg-Saint-Pierre.
— Vous avez obtenu , votre brevet

d'instituteur à l'Ecole normale de Sion.
Où avez-vous etiseigné ?

— Pendant un an au hameau de
« Chez-les-Reuses », puis pendant qua-
rante-cinq ans, à Bourg-Saint-Pierre,

— Vous étìez très jeune lorsque vous
fùtes  élu conseiller et secrétaire com-
munal. Quel àge avìez-vous ?

— Tout juste virìgt-trois ans. Je suis
reste conseiller et secrétaire jusqu 'à
l'àge de trente-huit ans. A cette epo-
que, et jusqu 'en 1929 , nous recevions
— selon une vieille tradition — 36
francs par an comme secrétaire et
39 francs comme conseiller.

— Et le président , combien touchait-
il?

— Guère davantage ! Ce n'est qu'en
1952 que son « traitement » fu t  porte à
250 francs par an. Aujourd'hui , je  crois
qu'il est de l' ordre de 1.300 francs an-
nuellement.

— Ah ! Il est vrai que vous n'étes
plus président et que vous avez pris
votre retraite...

— Il y a un àge pour toute chose...
Je lis beaucoup maintenant... Je m'ins-
truis...

***
M. Jules Genoud , homme solide de

la montagne, plein de bon sens, ¦ a
toujours été un sage , un ponduel ; il
aime la franchise , soutient les causes
justes , défend le faible ; ses propos
sont francs, son rire aussi.

Il f u t  député suppléant pendant dou-
ze années.

— Mais je n'ai pas beaucoup siégé.
U n e  fois... d e u x  f o i s . . .  J u s t e
pour me rendre compte comment les
choses se passaient. Il est vrai que
M. Jules Genoud n'a pas l'àme .d'un
politicien rompu aux subtilités des
grandes escarmouches , et les tours de
posse-passe que commande le « óte-toi
de là que je  m'y mette » lui sont
étrangers.

Un alpin , bien sur '.... Un chasseur ,
sans doute .'... Un homme de cceur et
d' esprit , certainement ! F.-Gérard Gessler

Assemblée extraordinaire
des délégués menuisiers,
ébénistes et charpentiers
du Canton du Valais
Samedi 24 février 19G2, à 14 h. 45
au Buffet de la Gare de Sion

Ordre du j our :
1) Appel et contróie des mandats

des délégués des sections du Haut-
Valais , du Valais Central et du Bas-
Valais.

2) Exposé du collègue Diacon G.,
secrétaire centrai , sur les pourparlers
quant à la convention collective de
travail cantonale.

3) Prise de position pour l'appli-
cation absolue des dispositions con-
ventionnellcs par toutes les entrepri-
ses du canton.

4) Prise de position concernant . l'ap-
plication du registre professionnel.

Les sections et groupes profession-

— Bourg-Saint-Pierre est un village
qui s'est malheureusement dépeuplé.
A la f i n  du siècle , il y avait 400 ha-
bitants. En 1950 , ce nombre était des-
cendu à 223, et. avant le début des
grands travaux à moins de 200 person-
nes. Le recensement de 1960 nous at-
tribué 524 habitants. Cette augmenta-
tion est due aux ouvriers , aux techni-
ciens et aux ingénieurs qui travaillent
dans la région et qui ont provisoire-
ment élu domicile dans notre commu-
ne. Nous pensons cependant que l'ou-
verture du tunnel du Gd-St-Bernard ,
le développement du tourisme, le bar-
rage des Toules aussi redonneront à
Bourg-Saint-Pierre une densité plus
fort e  au point de vue démographique
dans un avenir plus ou moins rappro-
ché. Notre commune a fa i t  cadeau de
50 000 m2 de terrain pour l'implanta-
tion de la gare routière du tunnel et
des bàtiments administràtifs et nous
avons concèdè au tunnel les eaux des
hauts de la Dranse restìtuées par le
barrage des Toules. Elles serviront à
faire  marcher la petite centrale élec-
trique qui sera ' construite dans le tun-
nel au premier quart de sa longueur
pour assurer l'éclairage et la venti-
lation de celui-ci.

— Queiles ont été les autres réalisa-
tions dans le secteur ?

— La réfedion de la route jusqu 'au
tunnel , sa déviatìon à cause du bar-
rage. On construit actuellement un
télécabine depuis l'entrée du tunnel
qui ira jusqu 'au col de Menouve. Nous
avons été la première commune de
montagne du Valais qui assura la dis-
tribution du courant par voies souter-
raines. Les conduites aériennes , en se
multipliant , auraient fortement abimé
le paysage. Nous avions construit une
petite usine p our la force électrique
en 1927. Depuis que le village est ali-
menté par les forces motrices d'Orsiè-
res et du Grand-Saint-Bernard , cette
usine est abandonnée. Enl936 , nous
avons fai t  procéder à un premier cap-
tage d' eau potable et, en ce moment,
on a entreprìs le deuxième qui est de-
venu nécessaire. Il fa l lut  créer aussi
une route forestière pour desservir la
petite station de La Nì ort qui est en-
clavée sur un territoire de la commu-
ne de Liddes où setrouve un hotel de
cinquante lits. Administrativement
tout est rattaché à Bourg-Saint-Pierre.

— Que devient le jardin alpin de La
Lìnnéa ? *

— Vous savez qu'il appartieni à l'U-
niversité de Genève. I I .  est à craindre
que ce ja rdin soit de plus en plus dé-
laissé.

»**
M. Jules Genoud est devenu un « re-

traite » fort  content de son état. Il fait
encore partie du Conseil d'administra-
tion de la Société du Tunnel du Grand-
Saint-Bernard et passe son temps en
vivant tantót à Bourg-Saint-Pierre où
il exploìte un café-restaurant ou à St-
Gingolph où son f i l s  enseigne aujour-
d'hui.

— Vous avez de nombreux souvenirs
à nous raconter. Des bons et des mau-
vais.

—• Je garderai les bons pour mot.
Ils sont si nombreux... Mais je  n'ou-
blierai jamais l'explosion d'une mine à
Sarreyre qui f i t  trois morts et encore
moins la catastrophe qui s'est produite
le 13 aoùt 1955, à 10 heures du matin.
Vous vous souvenez ? ce car frangais
qui est tombe dans la Dranse. Nous
avons retiré seize morts et de nom-
breux blessés. C' est sur ce mème tron-
con de route que nous appelons la
« Via Mala » que la mule de Nap oléon
a glisse après avoir fa i t  un f aux-pas.
Bonaparte , ce jour-là , f u t  sauvé de la
mort par la présen ce d' esprit ] et la
réaction rapide de son guide Pierre-
Nicolas Dorsaz.

***
Nous sommes à St-Maurice. Le train

pour St-Gingolph quitte la gare dans
quelques instants. E. M. Jules Genoud
ne veut pas le manquer, car son f i l s
Vattend.

nels intéressés voudront bien prendre
toutes les dispositions utiles pour la
désignation de leurs délégués en se
conformant aux instructions recues
par circulaire.

Secrétariat centrai FOBB.

L « Echo du Valais » de G'snève
chceur mixte , représentant le Valais
à Genève, par ses chants et ses cos-
tumes, est heureux de porter à votre
connaissance la composition de son
nouveau comité pour l'exercice 1962,
qui est constitue comme suit :

Président : M. Solioz Francis.
Vice-président : M. Logean Tony.
Secrétaire : M. Magnin Bernard.
Trésorier : M. Zuffrey Modeste.
Membres adjoint s : Mme Farquet

Renée, MM. Darbellay Georgy, Héri-
t ier André.
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Mardi 20, mercredi 21, jeudi
22 fév. soirées à 20 h 30.
Le succès de Fernandel
et de Gino Cervi continue

DON CAMILLO MONSEIGNEUR
la presse est unanime : ce
film est de loin le meilleur
de la sèrie.
Dès 16 ans révolus

Du mardi 20 au lundi 26 fév.
Mei Ferrer
et Danielle Darrieux

L'OMBRE D'UN PECHE
Un film dramatique d'après
le roman de Patrick Quentin
Parie francais - 18 ans rév.

Du . mercredi 21
au dimanche 25 fév
AUDIE MURPHY
dans un film d'action

UNE BALLE SIGNEE X
Un western impressionnant
Cinemascope et couleurs.
Dès 16 ans . révolus.

Dès ce soir mercredi -
16 ans rév.
Un film étourdissant , spirtuel
du meilleur « René Clair »

TOUT L'OR DU MONDE
avec Bourvi!.

Dès ce soir mercredi -
18 ans rév.
Un film monumentai...
Une reconstitution grandiose

THESEE ET LE MINOTAURE
avec Rosanna Schiaffino.

Jeudi 22 - 16 ans rev.
Des aventures... Des bagarres..

DUEL DANS LA SIERRA
Dès vendredi 23 - 16 ans rév
Grande Réédition

VACANCES ROMAINES

Mercredi 21 - 16 ans rév.
Un captivant « Western »

DUEL DANS LA SIERRA
Dès vendredi 23 - 16 ans rév.
Le puissant film d'aventures

LES CAVALIERS

Les pompiers
se perfectionnent

GRIMISUAT (B). — Samedi dernier
a eu lieu à Grimisuat un cours régio-
nal de cadres sous les ordres du Cap.
instructeur Praz, de Veysonnaz.

Ce cours fut suivi avec intérèt par
les cadres des corps de sapeurs-pom-
piers d'Ayent, d'Arbaz et de Grimisuat.
Ce cours de perfectionnement a permis
à chacun de se familiariser avec les
méthodes modernes de Tutte contre le
feu et ces enseignememts précieux se-
ront développés lors des exercices de
cette ainnée dans chaque corps respec-
tif. M. Jules Mabillard , conseiBer et
président de la commission du feu de
Grimisuat assistali à ce cours et offrit
aux participainits le verre d'amaitié, au
nom de la comirruune.

Forum du 23 fevner
à Sion

Nous rappelons à nos lecteurs que
le FORUM PUBLIC sur l'assurance
mailadde aura lieu, corame déjà annon-
ce, vendredi 23 février 1962, à 20 h. 15
à Sion, Aula du Collège cantonal (som-
met avenue de la Gare).

M. le Corusaiiller Naitional Roger Bon-
vin, président de la ville de Sion, diri-
gerà les débats.

M. le Juge cantonali René Spahr,
presenterà le potai de vue des cais-
ses-malaidie.

M. le Dr Henri Galletti, ceiiui des
rnedecins et M. Jean Queloz, secré-
taire general du Mouvemenit Populaire
des familles, celui des assurés.

Chacun pOurra interveniir dans ce
débat en apportanit des faits vécus.

Venez nombreux - prendre part à ce
FORUM organisé spécialement pour
rinformation objeotive de l'OPINION
PUBLIQUE et des AUTORITÉS sur
ce graves problèmes de la SECURITE
en CAS DE MALADIE.

L'entrée est libre.

La TV agricole
SION (FAV). — La TV romande

presenterà mercredi 21 février à 19 h.
30 son emission « Horizons campa-
gnards», qui se composera comme suit:
1) Cours de dynamitage pour agricul-
teurs (films réalisés en Autriehe et en
Suisse) ; 2) De la forge au garage ; 3)
Visite d'un laboratoire d'insémination
artificielle en Suède.

Tentative de cambriolage dans un garage
S'agit-il des exploits d'une bande orgnisée ?

SION (Ai). — Il y a quelques jours,
nous avions relaté la tentative de cam-
briolage qui avait été perpétrée contre
un magasin du Grand-Pont et le cam-
briolage d'un garage situé à la rue
de Lausanne, où les voleurs avaient
réussi à s'emparer d'une somme de
Fr. 150.—, qui se trouvait dans une
caisse enregistreuse qu'ils avaient for-
cée.

On est en droit de se demander s'il
ne s'agit pas d'une bande spécialisée

qui sevit dans la région de la capitale.
En effet , dans la nuit de lundi à

mardi, une tentative de cambriolage
a eu lieu dans le garage Gagliardi , si-
tué 'à l'Avenue de Tourbillon. Les vo-
leurs tentèrent de pénétrer dans le
garage en forcant un store. Fort heu-
reusement, ils ne purent mener à bien
leur tentative. Une enquète a immé-
diatement été ouverte par la police
cantonale.

La surlangue
menace toujours

SION (FAV). — Comme la fièvre
aphteuse sévit en ce moment en Alle-
magne et en Hollande et menace de
s'étendre aux pays voisins , l'office fe-
derai compétent demande aux pro-
priétaires d'animaux à pied fourchu
de s'abstenir de visites dans des fer-
més des pays contaminés et de ne pas
permettre à des ressortissants de ces
pays de s'introduire dans leurs étables.
Ils doivent aussi éviter d'acheter des
aliments, du foin et de la paille d'o-
rigine étrangère. Les aliments impor-
tés pour les porcs , de mème que les
déchets provenant des hòtels, maga-
sins, etc, seront bouillis pour élimhier
les porteurs de maiadie.

Danger d'avalanche
au-dessus de 1600 m

SION (FAV). — Pendant la fin de la
semaine, de grandes ,avalanches sont
tombées en diverses régions du massif
des Alpes, faisant des victimes et cau-
sant de grands dégàts. Depuis lors, la
situation s'est améliorée. Il ne faut
plus s'attendre à de grosses avalanches
roulant jusqu 'au fond des .vallées.

Cependant, un danger très net de
glissement de plaques de neige conti-
nue à menacer les skieurs au-dessus
de 1600 m. environ, quelle que soit
l'exposition des pentes. Il fàut donc
renoncer absolument ces prochains
jours a des excursions à ski en dehors
des itinéraires dont la sécurité est cer-
tame. ,

Transports arrè.és
SENSINE (Bz). — Les transports

routiers sont arrètés dans la région su-
périeure de la commune, par suite des
chutes de neige tombées dernièrement.
L'activité sur les chantiers reprendra
au printemps.

Commission
de l'enseignement
pour les protestants

SION. — L'Eglise réformée évange-
lique du Valais a créé une commission
de l'enseignement qui s'est constituée
sous la présidence du pasteur C. Bolay,
de Sion. Cette commission est chargée
de la liaison avec les pouvoirs publics,
en matière scolaire, et de favoriser le
développement des écoles protestantes;
elle patronoera àuissi l'ceuvre des co-
lonies de vacances de I'Eglise réfor-
mée. Réunie dimanche derrrier à Sion
avec le corps enseignant protestami du
Valais, elle a entendu un exposé de M.
Paul Mudry, directeur des écoles de
Sion, sur l'école valaisanne.

Après quatorze ans de ministère à
Martigny, le pasteur André Muller a
été appelé par la paroisse de Montana
à succèder au pasteur André Rosselet,
nommé l'année passée dans une pa-
roisse de Genève.

t Rde Mère
Marie-Aimée

ERDE (Bz). — C'est avec une grande
tristesse que l'on a appris le décès
survenu à la Communauté des Rdes
Sceurs Bernardines de Géronde de Rde
Mère Marie-Aimée, née Joseph Sé-
verin, originaire de notre commune. La
defunte était une tante de M. l'abbé
Joseph Séverin, Rd cure d'Ayent.

Assemblée de partis
CONTHEY (Bz). — Les partis radi-

cai et conservateur se réuniront cette
semaine et la semaine prochaine en
vue de l'élection du 4 mars. Des noms
de candidats sont déjà avances, mais
rien n'est encore officiel.

ÀCCIDENT M0RTEL
SION (FAV). — Un habitant de

Conthey, M. Emile Fumeaux, avait
été happé par une voiture valaisan-
ne alors qu'il roulait à bicyclette
sur la route cantonale, près de Sion.
Transporté dans un état grave à
l'hòpital, M. Fumeaux a succombé
à ses blessures.

Soirée annuelle des Armes reunies

de voi de nuit

VÉTROZ (Cd) — La traditionnelle
soirée des Armes réunies a eù lieu ,
samedi dernier 17 février. Outre les
tireurs, la plupart accompagnés de
leurs épouses, avaient répondu à l'in-
vitation du comité, M. le prieur De-
laloye et le Conseil communal in
corpore. C'est donc près de 40 per-
sonnes que le président, M. Francis
Germanier, a le plaisir de saluer dans
l'accueillant restaurant de Balavaud ,
stamm de la société. Le souper ter-
mine, en l'occurrence une délicieuse
choucroute préparée par la maitresse
de céant, Mme Paul Germanier, a
lieu la proclamation des résultats des
principaux tirs de l'année écoulée :

Tirs obligatoires : Coppey Max ,
134 ; Gay des Combes F., 133.

Tir en campagne : Germanier Char-les 82 Exercices
Tir des 4 distriets du Centre a Nen-

daz : Cottagnoud Jean, 55.
Tir Jubilé à Collombey : Mabboux

Jos., 54 ; Gay des Combes, 54.
Tir Madeleine : Sauthier Albert,

523 ; Germanier Charles, 521.
Don d'honneur : Coppey Max, 351 ;

Germanier Paul, 329.
Chailenge offert par M. Arthur Kas-

par : Moren Michel, 91 ; Germanier
Charles et Coppey Max, .88.

Roi du tir pour l'année 1961 : Cotta-
gnoud Jean.

Après la lecture de ces résultats,

la parole est donnée respectivement
au prieur Delaloye, au président de la
commune, Charles Germanier , tireur
emèrite (n 'a-t-il pas glané plus de 10
distinctions en 1961 ?), Oscar Cou-
dray, membre d'honneur de la société.
Chaque orateur se plut à relever la
bonne marche des Armes réunies et
à dégager les qualités morales et phy-
siqùes que nécessite ce noble sport.

La partie réeréative animée par le
major de table Michel Moren se pro-
longea tard dans la soirée et l'am-
biance qui y regna fait bien augurer
de l'avenir des Ames réunies à qui
nous souhaitons plein succès pour la
saison qui va commeneer.

SION (FAV). — Des élèves candi-
dats à la licence de voi de nuit se
sont entraìnés hier soir à l'aérodro-
me de Sion pour parfaire leur forma-
tion . Ces élèves — provenant de Lau-
sanne et Genève — sont venus à Sion
parce que l'aéroport de Cointrin est
passablement encombré de trafic, et
que l'aérodrome de Sion est particu-
lièrement bien équipe pour ce genre
d'exercice.

Monthey et le lac j

Décisions du Conseil communal de Monthey
SEANCE DU 15 FÉVRIER

Le Conseil prend acte de précisions
qui lui sont données quant au tarif
en vigueur pour la fourniture du cou-
rant, en particulier en ce qui concerne
l'éclairage des vitrines et des ensei-
gnes lumineuses qui sont au bénéfice
de conditions spéciales et plus favo-
rables que celles appliquées dans d'au-
tres localités du canton et dans les
grandes villes.

Il adopté l'ensemble des disposi-
tions du règlement concernant l'octroi
de bourses d'études et d'apprentissages
présente par le président de la com-
mission scolaire.

Sous réservé d'approbation par le
Conseil general, il décide de procéder
à l'échange de deux petites pareelles
de terrain sises le long de la route
forestière de Foges.

Il decide de renouveler, a des con-
ditions adaptées aux circonstances, le
contrat de location de la carrière de
Barme.

Il accepté la démission presentee,
avant l'expiration de son contrat, par
le stagiaire de Tiibingen pour lui
permettre d'occuper un poste intéres-
sant qui lui est propose en Suisse al-
lemande.

Il décide de délivrer au comité du
carnaval une concession temporaire à
l'occasion des manifestations de carna-
val pour lui permettre de faire débiter
par des cafetiers de la loealité des
boissons alcooliques dans deux caves
spécialement aménagées à cet effet.

Il prend connaissance d'une lettre
de la Société LE GARENNE SA »"di-
quant les mesures prises par elle pour
supprimer ou atténuer les inconvé-
nients qu'elle cause à ses voisins.

Il prend un certain nombre de me-
sures touchant le personnel commu-
nal motivées en particulier par la
hausse de l'indice des prix à la con-
sommation.

Un Montheysan a hebergé des chefs du FIN

En manipulant
un mousqueton

MONTHEY (Ai). — Pris en chasse
par de nombreux reporters photogra-
phes, Ies représentants du FLN, venus
dans notre pays pour prendre part
aux négociations secrètes avec Ies re-
présentants du gouvernement francais,
ont trouve asile à l'hotel de la Tète
Noire à Bolle , dont le tenancier est
M. Yoyo Grau , un Montheysan dont
chacun se souvient.

M. Grau avait géré durant de très
nombreuses années le café du Nord à
Monthey, ville où se trouve encore un
de ses frères , propriétaire du café des
tramways.

Sportif accompli, il était sorti cham-
pion vaiaisan de tennis, M. Grau avait
quitte Monthey pour Bolle il y a quel-
ques années.

La délégation FLN a séjourné qua-
tre .iours chez lui.

Gràce à une surveillance discrète
mais efficace, de la part de la police
fédéraie, nos hòtes ont pu passer un
séjour tranquille, interrompu seule-
ment par les voyages qu 'ils ont effec-
tués jusque dans le Jura, ceci afin de
rencontrer les émissaires du gouver-
nement francais.

Si la paix se signe, a la suite de ces
entretiens, M. Grau risque de voir son
nom mèle à une page importante de
l'histoire contemporaine.

MASSONGEX (Ai). — Dans la jour

Décès
après un aecident

PONT-DE-LA-MORGE (FAV). —
L'on apprenait hier avec consternation
le décès, des suites d'un aecident de
la circulation , de M. Emile Futtieaux,
entrepreneur à Pont-de-la-Morge, qui
avait été hospitalisé à Sion.

Le défunt avait élevé une famille de
10 enfants. C'était un homme sympa-
thique, toujours de bonne humeur.
Nous prions sa famille, et particuliè-
rement srfh épouse, de croire à nos
sincères condoléances dans le grand
deuil qui les frappe.

La serie noire
continue

née d'hier , M. A. H., agé de 49 ans,
célibataire, domicilié à Massongex,

tit qui atteignit le malheureux à la

M. A. a été conduit dans un état
grave à la clinique St. André à St-

Maurice.

MONTHEY (An). .— Il ne se pw»e
pas de jo ur sans que l'hòpital de
Monthey ne recoive, des blessés ve-
nant des diverses stations de sporto
de la région.

Hier c'était tout d'abord un jeun e
homme de Val d'Illiez, M. Claudiui
Perrin , àgé de 15 ans , qui s'était bri-
sé une jumb e en skiant à proximiK
du village.

.»•
Un peu plus tard , c'était un jenne

homme dc Troistorrents qui étell
hospitalisé. Il s'agissait de M. Pierre
Udrcffy, né en 1948, qui avait --W
le méme aecident.

•
Enfin , dans la région de MorgiM

un touriste angiais , M. Philippe Od-
dy, s'est brisé une cheville en effe*-
tuant une descente à ski.

Ce dernier qui avait été transpor-
té à l'hòpital a pu regagner son b*--
tel dans la soirée.

Monthey, le 19 février 1962.
L'ADMINISTRATION

manipulait son mousqueton. A la suite
d'une fausse manceuvre, un coup par-

Mercredi 21 Février 1953

GRAIN DE SEL

Les artistes
Depuis quelques années , la jeu-

nesse valaisanne se passionile pour
les arts.

On ne peut que l' encourager d
étudier. Elle trouvera de nombreu-
ses satis/actions dans la musique,
la danse , la l i t térature , la peinture
et la sculpture.

En peinture , si le nombre ' de*
artistes professionnels n'a pas
beaucoup augmente , celui des pei n-
tres du dimanche , en rei-anche, a
triple.

L' amateurisme sans prétention
est assez sympathique.

Sur le pian de la peinture, no.
tamment.

Le « peintre du dimanche » est
intéressant à suivre , à plus d'un
titre. Mais, en general , il exposé
trop vite. Il est trop presse de
f a i r e  connaitre au public ses bal-
butì  ements.

I ls  manquent souvent de métier,
ces braves jeunes gens et jeunes
filles qui se lancent dans la pein-
ture et que l'on nous présente dans
des expositions du genre de celle
qui fu t  organisee au chàteau Bell e-
vue l' an passe lors de la « Quin-
zaine ualaisanne ».

Au moment où Von parie de la
prochaine exposition des * pein-
tres du dimanche » qui aura lieu,
cette fois , dans le cadre d'une
« Dizaine valaisanne », à Sierre,
on ose espérer que les membre»
du jury se montreront plus sé-
vères dans le choix d__»desstns, des
aquarelles, des gouaches ou des
huiles.

— Dans cette « production », me
faisait remarquer Mènandre , avec
lequel je  vìsitais l'exposition, il y a
« à boire et à munger ».

Et un bon peintre du dimanche
de ma connaissance, rappela du
pére La Fontaine ces deux vers :
« Avec plus de raison, nous auriorw

[le dessut,
» Si mes confrères savaient petn-

[dre. »
Hélas ! Cent fois  hélas .'... Us

sont nombreux ceux qui ne sauent
pas.

Il conviendrait d'éliminer, à
l'heure du choix, tous ces faux-
pein tres amateurs qui sont de par-
fai ts  ignorants des principes du
dessin et de la peinture.

L'histoire . de l'Art... Pour eux,
c'est du chinois.

La règie d'or... Ils n'en ont ja-
mais entendu parler.

Valeur... ton... plastique... rehaut...
Comment voulez-vous qu'ils soienl
familiarisés avec ce langage ? Es-
pace plastique , composition, cons-
truction, couleurs, valeurs, éclaira-
ge, lignes, proportions, mouvement,
rythme, arabesque, etc. Du petit
negre que tout cela. Ils n'ont pas
appris.

C'est sans doute à cause de lem
ignorance que les néophytes cher-
chent à « se réaliser » dans la
peinture non figurati ve.

Ah ! L'art abstrait... Tout ce qui
ne ressemble à rien.

Quoi de plu s tentant pour un
debutarti !

Pàles imitateurs des Klee , Kart-
dinsky, Mondrian, Arp, Poliakofj
et autres, ils vont à la cimaise
avec un aplomb déconcertant.
Pourquoi ? Parce qu 'ils savent que
le public ne pigre absolument rien
à cet art hermètique. Dès lors, III
peuven t bien se coller l'étiquette
d' « artiste-peintre ». Personne, a
part les initiés — qui sont rares —
ne viendra les contredire.

Peintre du dimanche, peintre dé-
butani , d'accord ! A condition que
ces gens-là nous donnent la preuve
qu'ils ont appris à dessiner et à
peindre.

Isandre.



Activité du Centre missionnaire de Martigny
MARTIGNY (FAV). — Les membres

du Centre missionnaire de Martigny
et environs se sont retrouvés très
nombreux , lundi soir , à la salle de
l'Hotel de Ville , pour entendre les di-
vers rapports annuels présentés par
son comité administratif.

L'assemblée était rehaussée par la
présence de Mgr Lovey, du prieur Cli-
vaz et du révérend pére Aebi , du Bou-
veret. Présidée par M. Albert Cou-
dray, cette belle réunion permit aux
participants de se faire une juste idée
du bon travail accompli par le Centre
en 1961 et de l'aide précieuse apportée
à nos missìonnaires laics et religieux.
Ainsi que devait le déclarer M. Cou-
dray, les demandés d'aide de nos mis-
sìonnaires sont , hélas ! trop nombreu-
ses pour qu 'il soit possible de les sa-
tisfaire toutes. Cependant , le Centre
s'efforce d'y répondre dans la mesure
de ses moyens. De nombreux appels
ont regu, ainsi , une réponse favorable.

Gràce à une belle activité au sein
du corps medicai , une certaine quan-
tité de produits pharmaceuthiques ont
pu étre envoyés au Pakistan , pour
Mlle Delasoie, missionnaire lal'que, et
au Congo, pour le révérend Pére Mi-
chellod. Le Centre a expédie, d'autre
part , 10 machines à coudre sur les 15
regues , tandis que l'Ouvroir — où
l'action laine rapporta 683 écheveaux
— parvenait à tricoter 205 pull-overs
pour les petits Noirs !

Ce ne sont là que quelques chiffres
puisés au hasard dans le remarquable
rapport de M. Coudray, qui signala
encore les magnifiques résultats obte-
nus par le groupement d'Orsières, à
l'activité et au dévouement exemplai-
res.

L'année 1961 a été marquée égale-
ment par l'organisation de différentes
manifestations , telles que projectlons
de films et conférences au Casino Etoi-
le. Elles connurent un succès réjouis-

sant. M. Coudray se felicita aussi de
la fondation , l'année dernière, de la
Fédération des Centres missìonnaires
du Valais , organisme qui permettra de
mieux coordonner les efforts sur le
pian cantonal.

Quant au programme 1962, le prési-
dent en esquissa rapidement les gran-
des lignes. Il comprendra plusieurs ac-
tions, dont l'une tout spécialement en
faveur du Sacrifice de Carème. Avec
ses 465 membres, le Centre mission-
naire de Martigny pourra contribuer
d'une manière tangible à la pleine
réussite de cette grande action.

La lecture des comptes par M.
Sehallbetter fit apparaìtre, comme en-
trées, une somme de 11.792 fr. 25 et
11.450 fr. aux « dépenses ». Le Centre
a admis comme principe de ne pas
thésauriser !

Puis ce fut Mme Angelin Giroud de
faire brièvement rapport sur l'acti-
vité de l'Ouvroir, qu'elle dirige avec
autant de compétence que de dyna-
misme. Un grand nombre d'ornements
sacerdotaux , de pull-overs et de chaus-
settes ont été confectionnés par ces
dames. Us ont déjà pris ou prendront
prochainement le chemin des missions.

Deux membres du Comité ayant dé-
missionné pour raisons professionnel-
les, l'assemblée fit appel à MM. Sehal-
lbetter , Pelligrini (qui y représentera
en mème temps le groupe de St-Mau-
rice) et à M. Frangois Couchepin pour
les remplacer.

Dans les divers, Mgr Lovey, le ré-
vérend prieur Clivaz et un membre
du Centre traitèrent de l'esprit mis-
sionnaire, de l'impérieux devoir pour
nous — favorisés par la haute conjone-
ture — de venir en aide à nos frères
noirs, d'aller et d'enseigner. En résu-
mé, belle et fructueuse réunion pour
le Centre missionnaire de Martigny
et environs.

F. Dt.

Sierre et le Haut
Contrebandier italien arrété : fait-il partie
de la bande de trafiquants de cigarettes ?

SIERRE (Ad). — Dans la joumée
d'hier, on apprenait que des sarviices
judiciaires oamitonaux avaient réussi à
metitre la main sur um eoratrebandier
itailiien quii se trouvait dans la région.

Ce personnage, dont on ignore pour
l'instant l'identité, e lammédiietement
été recomduiit à la frontière et refoullé
dans son pays d'origline.

Cette arrestation suirvenamt juste
après les deux découiveirtes, à Lausan-
ne et à Sierre, de plusieurs colls de ci-

garettes suisses, destinées à l'Italie, et
qud sont revenues dans notre pays
sana avoir pu ètre prises en charges
dans la péniimsulle, peut laisser suppo-
ser qtie ce personnage est venu dans
notre pays sodt pour passer de nou-
velles eommamdes, soit pour réorgani-
ser son réseau d'expédition.

Incendie
au-dessus de Lens

LENS (Bd). — Hier vers 11 H. 45
environ , un incendie s'est déclaré
dans une maison propriété de M. M.
Emery, vigneron, et sise à Chelin-sur-
Lens.

Les secours furent rapidement sur
place et réussirent en un minimum
de temps à circonscrire le sinistre
qui mcnacait de prendre des propor-
tions inquictantes.

Cette maison était habitée par un
oncle de M. Emery, qui était absent
au moment où le sinistre s'est dé-
claré.

Les dégàts paraissent à première
rue passablement éievés.

La maison est inhabitable.
Une enquète est en cours afin de

détermincr Ies orìgines de cet incen-
die.

Collision de voitures
MONTANA (Chx). — M. Prosper

Bagnoud , député, qui circulait au vo-
lani de sa voiture , un peu au-dessus
(le Montana -Village , a été heurte par
deux autres voitures, une valaisanne
et une bàloise , qui descendaient.
Fort heureusement , on ne déplore
pas de blessé.

Par conti'e les dégàts matériels sont
importants.

Violente collision
SAAS-FEE (Ai). — Une volture va-

laisanne qui circulait sur la route
Snas-Fce - Saas-Grund , est entrée cn
collision avec une lugc montée par
trois personnes qui desccndait à vive
allure.

Le pilote de la luge, M. Norbert
ScbnyUer , ressortissant allemand,
souffre d'une fracture de jambe, d'une
commotion ct dc contusions multiples.

Ses deux autres camarades souffrent
de contusions diverses qui ne sont pas
'rès graves.

La voiture a su'- 5 ir- '-iucs domma-
Ces.

Statistiques
paroissiales

MONTANA (CHx).— Au cours du
mois de décembre écoulé, les enfants
suivants ont été baptisés.

Jean-Jacques Rudolf Schmid, de
Jacob et Johana Fischer ; Michel
Masserey, de Gilbert et Gilberte Ber-
claz ; Christian Bétrisey, de Bernard
et de Martine Aymon ; Alberte Ge-
neviève Rey, d'Albert et d'Andrée
Caloz ; Jean-Michel Rey, de Charles
et d'Odette Favre.

Au cours de cette méme période,
les mariages suivants ont été célé-
brés :
Pierren Joseph-Robert et Urbietta
Maria-Margarita.

Durant dette période, la paroisse
de Montana-Crans a déploré le décès
de M. Jules Bonvin, survenu le 13
janvier.

Visite princière
ò Montana

MONTANA (Chx). — A Montana ,
vient da'rriver, pour quelques jours
de vacances, le prince Vittorio Em-
manuel, fils de l'ex-reine Marie Jo-
sé d'Italie.

Nous lui souhaitons un agréable
séjour.

Les Peter 's Sisters a Montana
MONTANA (Chx). — Avant leur

départ pour une nouvelle tournée
européenne, les Peter's Sisters, les
fameuses sceurs chanteuses, donne-
ront un gala dans un bar de Monta-
na, le 27 février.

Signalons que dans ce mème éta-
blissement, les « Quatre Barbus »
viendront également se produire sous
peu.

Descente a ski originale
MONTANA (Chx). — Lundi soir,

l'école suisse de ski de Montana a
organisé une descente aux flambeaux
depuis le Mont Lachaux.

En tète de la colonne formée de
professeurs de l'école de ski , se trou-
vait un nccordéoniste qui égaya la
descente e' _• ses airs les plus entrai-
nanta.

Après un aecident
SAXON (St). — Il y a quelques

sernaines, le jeune Georges Gilloz ,
àgé de 14 ans, fils de Georges, en-
trepreneur à Saxon , avait été victi-
me d'un aecident , qui ne semblait
pas très grave.

Dans la journée d'hier, nous appre-
nions que l'infortuné jeune homme
avait été transporté à Genève, afin
d'y ètre opere pour une tumeur du
cerveau.

Nous lui souhaitons une complète
et rapide guérison.

Chute
à la gymnastique

SAXON (St). — Le jeune Jules
Comby, fils d'André, conseiller com-
munal à Saxon, effectuait des exer-
cices dans le cadre d'un entrainement
de gymnastique.

Au cours d'un de ces exercices, le
malheureux fit une chute et se bri-
ga un poignet.

Un médecin lui a donne les soins
nécessaires.

Les adultes semblent
se désintéresser de la jeunesse

SAXON (St). — Si étrange que ce-
la puisse paraitre, les adultes qui se
plaignent souvent des jeunes, sem-
blent les ignorer alors qu'ils devraient
les entourer.

Cet état de chose n'a pas passe
inapercu auprès du président du FC
Saxon, qui a adresse un appel vi-
goureux à la population pour qu'elle
suive un peu mieux les jeune s ju-
niors dans leurs déplacements, ou
mème lorsqu'ils jouent à Saxon.

Puisse cet appel en faveur de la
jeunesse étre entendu.

Valais
Tournoi inter-scolaire

MONTANA (Chx). — Hier s'est
dispute à Montana, un tournoi de
hockey sur giace, organisé par le
Lycée Jaccard , et qui groupait plu-
sieurs instituteurs de Suisse 'roman-
de.

Après des matches passionnants, le
classement final a été le suivant :

Ecole Lémania, Lausanne ; Lycée
Jaccard ; Collège de Paudex ; Ins-
titut le Rosey.

St-Maurice et le district

t Elisa Veuillet
SAINT-MAURICE (P.E.). — Mardi

ont eu lieu à Saint-Maurice les obsè-
ques de Mme Elisia Veuillet déeédée
dans sa 94e année.

Femme de caractère et de cceur,
Mme Veuillet vécut en chrétienne
convaincue et tranisxnlit aux siens sa
foi vive et agissante en mème temps
que scuri ante.

A toute sa belle et grande famiiffle
dans la peine nous réitérons l'expres-
sion de notre bien vive sympathie.

Concert a la Basilique
SAINT-MAURICE (Lr). — Le public

habitué des concerts de la Basilique
aura sans doute appris que les Jeunes-
ses Musicales lui réservent une bien
agréable surprise.

Dimanche soir, 25 février, ili aura en
effet la joie d'y enitendre l'un des plus
célèbres ensembles actuels de musi-
que de chambre : Les Solistes de Vien-
ne. Le festival J.-S. Bach au program-
me y sera donne dans le cadre de re-
cueiBllement qui convient à cette musi-
que si enrichissante ; et M resterà com-
me souvenir d'un des plus grands
événements musicaux de la petite ville
de Saint-Maurice.

Les recherches
vont reprendre

ST-MAURICE (Ai). — On appre-
nait dans la soirée d'hier, qu'une
équipe du CAS de St-Maurice avait
décide de reprendre ce matin les re-
cherches en vue de retrouver la dé-
pouille mortelle de M. Jean Nicollier
qui avait été emporté par une ava-
lanche jeudi dernier.

Une colonne de secours des GF 1Q
et deux gendarmes vaudois, accom-
pagnés de 3 chiens d'avalanche, se
joindront à eux afi n d'explorer la
partie Inférieure du vallon de Mor-
clcs, qui n'avait pu ètre fait j us-
qu'à maintenant, étant donne le
grand danger d'avalanche qui sub-
sistadt

Succès de la conférence de Walther Bonetti

Sur la scène du cinema Corso à Martigny, le fameux guide Walter Bonattl
(à g.), rèpond avec le sourire aux questions que lui posent les passionnés de
la haute montagne, par l'intermédiaire de M. Roland Darbellay, président
de la section de Martigny du CAS.

(Photo Schmid)

MARTIGNY (Fc). — Le cinema
Corso était archl-comble lonsque M.
Roland Darbellay, président du CAS
de Martigny, introduisit Bonetti.

Ce dernier répondit avec beaucoup
de gentiilesse aux diverses questions
qui lui furent posées, concernant ses
ascensions solitaires.

Une sèrie de clichés magnifiques
lui permirent d'illustrer son commen-
taire sur les 16 ascensions qu'il a ef-
fectuées dans la paroi italienne du
Mont Blanc.

La foule, parmi laquelle on notait
la présence de M. Morand, président
de la ville, Zwicki, président de la
section Monte Rosa, et Mlle Cou-

_

chepin, presidente du CSFA, ne mé-
nagea pas ses applaudissements au
célèbre alpiniste.

Un nouveau timbre-poste
(FAV). — Parmi la sèrie des

timbres de propagande qui seront émis
le 19 mars prochain, nous relevons un
timbre de 5 ct. dont le motif repré-
sente les trains électriques TEE
(Trans-Europ Express), qui parcourent
régulièrement la ligne du Simplon.

Concert de l'Avenir
SAXON. -+ La Société de muisquie

l'Avenir donnera son concert annuel à
la grande salile du cercle le saimedii 24
février 1962, à 21 heures.

Son direoteur, Monsieuir Fernand
Launaz, et les musiciens ont travaille
tout l'hiver en y mettami le muedilteuir
d'eux-mèimes pour que oe concert soit
une vraie réussite et pour quii vous
donne une entière satiisfaotion.

t
/

Madame Rosa Fumeaux-Zambaz,
à Pont-de-la-Morge ;

Rde Soeur Marie-Joseph, en reli-
gion au Monastère de Géronde ;

Monsieur et Madame Georges Fu-
meaux-Udry et leurs enfants, à Con-
they ;

Mademoiselle Jeanne Fumeaux, à
Genève ;

Monsieur et Madame Guy Fu-
meaux-Roessly et leur fils, à Pont-
de-la-Morge ;

Madame et Monsieur Louis Fel-
lay-Fumeaux et leurs enfants, à Cha-
moson ;

Madame et Monsieur Max Roh-
Fumeaux et leurs enfants, à Erde ;

Michel, Lue, Laurence et Bernadet-
te Fumeaux, à Pont-de-la-Morge ;

Madame et Monsieur Joseph Evé-
quoz-Fumeaux et leurs enfants, à
Conthey ;

Madame Veuve Joseph Fumeaux,
à Conthey ;

Les enfants et petits-enfants de
feu Madame Bénoni Sauthier, au
Bourg ;

Les enfants et petits-enfants de
feu Madame Edouard Bonvin, à Sion
et Lausanne ;

Monsieur et Madame Jules Zam-
baz-Dayen et leurs enfants et petits-
enfants, à Sensine et Neuchàtel ;
ainsi que les familles parentes et
alliées,
ont la grande douleur de faire part
du décès de

MONSIEUR

Emile FUMEAUX
Entrepreneur

leur cher pére, grand-pére, frère,
beau-frère, oncle, cousin et ami , en-
levé à leur tendre affection le 20
février 1962 à l'àge de 61 ans des
suites d'un aecident , muni des Sa-
crements de I'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu le jeu-
di 22 février à 10 heures, à l'église
de Plan-Conthey.

Départ de Pont-de-la-Morge à
9 h . 30.

Priez pour liu

Cet avis tient lieu de lettre de fai-
re-part.

Madame et Monsieur Edmond de
Roten-de Torrente ;

Monsieur et Madame Pierre de
Torrenté-Chevassu ;

Madame Renée de Torrente, reli-
gieuse de N.-D. du Cénacle, à Ge-
nève ;

Monsieur René de Roten ;
Madame et Monsieur Raymond de

Torrenté-de Roten et leurs enfants;
Monsieur et Madame Régis de Ro-

ten et leurs enfants ;
Monsieur et Madame Christian de

Roten et leurs enfants ;
Madame et Monsieur Francis Com-

te-de Torrente et leurs enfants, è
Fribourg ;

Madame et Monsieur Maurice Fa-
vre-de Torrente et leurs enfants, à
Bourg-en-Bresse (Ain) ;

Monsieur et Madame Philippe de
Torrente et leur fille à Lausanne ;

Monsieur et Madame Edouard Mal-
ie., à Rome ;

Lee enfants et petits-enfants de feu
Madame Etienne Cholfat-Maliet ;

Madame et Monsieur Pierre de
Riedmatten-de Torrente ;

Mademoiselle Marthe de Torrente!
Reverende Sceur Michel, du Bon

Secours de Lyon, son infirmière dé-
youée ;
ainsi que les familles parentes et
alliées, ont la douleur de faire part
de la perte cruelle qu'ils viennent
d'éprouver en la personne de

MADAME

Paul de TORRENTE
née MALLLET

leur très chère mère, belle-mère,
grand - mère, arrière - grand - mère,
soeur, belle-soeur, tante, grand-tante,
arrière-grand-tante, pieusement dé-
eédée à Sion le 20 février 1962, à
l'àge de 89 ans, munie des Sacre-
ments de I'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu à Sion,
le jeudi 22 février 1962 à 11 heures,
à I'Eglise du Sacré-Cceur.

Cet avis tient lieu de lettre de fai-
re-part

Priez pour elle

La famille de

MONSIEUR
JOSEPH BENEY

à Ayent

remercie toutes les personnes qui lui
ont témoìgné leur sympathie à l' oc-
casion du grand deuil qui l'a si dou-
loureusement frappée.

Ayent , février 1962.



CAP CANAVERAL (Afp). — 4 heures 56 minutes après avoir été lance du Cap Ca noverai , le colonel Glenn, à bord de sa capsule « Mercury », a touche la mer à
environ 1 300 km au sud-est du point de lancement, à environ six milles - 9 kilomètres du destroyer « Noa », après avoir effectué trois tours de la terre sur orbite.

C'est la première grande victoire des Etats-Unis dans le domaine spatial qui vient ainsi d'ètre réalisée par le colonel de fusiliers-marins américains dont la
capsule a touche l'eau à 14 h. 43 (20 h. 43 heure suisse) après avoir été mise à feu à 9 h. 47 locale (15 h. 47 heure suisse), de la piate-forme 14 du centre de la NASA
du Cap Canaveral. Le colonel Glenn a' termine son voi en « exceliente sante » et dans de bonnes conditions, apprend-on avant mème qu'il ait été récupéré.

Grand exp loit pour tous les Américains

Voi réussi pour Glenn
après avoir fait 3 tours sur orbite terrestre

Le colonel Glenn dans sa capsule

CAP CANAVERAL (AFP) — A 15 h.
47, mardi, le colonel Glenn, dans sa
capsule Mercury « Amitié 7 » a été
propulse dans l'atmosphère par une
puissante fusée Atlas pour tenter d'ef-
fectuer trois tours su une orbite ter-
restre.

C'est un peu plus de deux heures
après le moment prévu pour la mise
à feu que la lourde fusée portant le
cosmonaute américain s'est lentement
élevée au-dessus de sa plateforme de
lancement du Cap Canaveral déga-
geant un nuage de fumèe bianche et
grise. Sous la puissance de ses trois
moteurs propulseurs, la fusée a rapi-
dement pris de l'altitude tandis que
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sa trajectoire s'inscrivait légèrement
vers le sud-est au-dessus de l'Atlan-
tique.

La mise à feu avait été retardée par
des difficultés techniques mineures de-
puis le moment où le colonel Glenn
s'était installé dans la capsule à 12 h.
03 mardi. Ce retard cependant ne pa-
rait pas devoir empècher la NASA de
laisser le colonel Glenn effectuer, si
tout va bien, les trois tours de la
terre auxquels il tient particulière-
ment.

Les dernières minutes du compte à
rebours ont été marquées au Cap Ca-
naveral et devant les millions de pos-
tes de télévision à travers les Etats-
Unis par une émotion croissante qui
devait atteindre son maximum lors-
que la tour de contróie a commencé
à compter les dernières secondes et
que la grue qui, jusqu 'à ce moment,
était restée à proximité de l'écoutille
de la capsule était retirée et que les
derniers filins reliant la fusée à la
terre tombaient.

A ce moment, le colonel Glenn dé-
clarait dans son microphone qu'il était
prèt. La grande aventure ail ^M con.-
mencer pour lui qui , apres une prépa-
ration assidue de trois ans, avait dù
voir dix fois la tentative reportée pour
des motifs les plus variés.

Conformément aux plans , trois mi-
nutes et demie après le lancement, la
tour télescopique située au-dessus de

la capsule etait larguee et le premier
point cruciai du voi était dépassé.
A partir de cet instant, le retour à
terre de la capsule pouvait ètre assu-
ré à tout instant en cas de nécessite.

. Quelques instants plus tard, cinq
minutes exactement après la mise à
feu, le colonel Glenn annoncait que
tout allait bien à bord. La fusée Atlas
avait alors termine sa mission et la
capsule avait atteint une altitude d'en-
viron 160 kilomètres qui devait la
palcer sur orbite au-dessus des Ber-
mudes. La séparation de la fusée et
de la capsule devait s'effectuer à 805
kilomètres à l'est du Cap Canaveral.

Kennedy satisfait
WASHINGTON (Ats/Afip). — Dans

une déclaration à la presse, le prési-
dent Kennedy a exprimé le « grand
bonheur et la reconnaissance » de tous
les Américains à ia suite du succès du
voi orbitali du colonel Glenn.

Les Etats-Unis, a déolaré le prési-
dent, sont partis tard dans la course a
l'espace, mais ils ne doivent céder à
personne la première place.

• CAP CANAVERAL (AFP) — Un
timbra commémoratif de l'exploit de
Glenn d'une valeur de 4 cents a étéGlenn d'une valeur de 4 cents a été r i._ M • V'*38
émis mardi après-midi par l'admi-
nistration des postes des Etats- Unis. La fusée « Mercury » au moment

du départ

Nos commentaires après Vannonce de Vaccord f ranco-F.L.N

Un immense Espoir

M. Louis Joxe
chef de la délégation francaise

Enfin , on ose Vecrire : l'horrible
guerre algérienne est à son dénoue-
ment.

Combien de fo is  l' espérance a-t-elle
s o u f f l é  sur le monde, depuis sep t ans
que le sang coule, inutile, entre les
frontières du Maroc et celles de la
Tunisìe ? Combien de fois  o-t-il fa l la
déchanter ! Melun , Evian, Lugrin...
Le fru i i  n'était pas min. La bète
n'était pas assez fatiguée , on veut
dire, la guerre. Cette fois , il semble
impossible , au point où l'on en est ,
que ce ne soit pas la bonne.

Dans quelques jours , on annoncera
le cessez-le-feu. Dans quelques jours ,
les combattants déposeront les armes.
Les plaies , lentement , se cicatrise-
ront. Lentement , on ose le croire,
deux peuples comprendront qu'ils
peuvent collaborar utilement. Non ,
rien ne sera facile.  Il y a tant de
cadavres entre eux. Mais la raison
montrera peut-ètre le chemin.

» * *
Il ne fau t  parler ni de vainqueur

ni de vaincu.
Dès 1958, dès qu'il revint au pou-
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voir, de Gaulle comprit qu ii ne pou-
vait y avoir que des vaincus dans
cette af freuse  af faire , et que le mieux
c'était « la paia; des braves ».

Comme ces mots sonnaient étran-
gement, alors ! L'armée frangaise ,
sur le pian militaire, avait la situa-
tion en main. L'erreur des généraux
f u t  de croire que cette guerre était
une guerre du genre classique. Et
qu'une fois la bataille gagnée , la
guerre était gagnée.

Il aura fal lu trois ans et demi en-
core pour que les uns et les autres
comprennent qu'il ne pouvait y avoir
de solution valable sur le pian mili-
taire. Une seule, la négociation pou-
vait conduire à une issue.

Trois ans et demi pendant lesquels
des milliers de jeunes gens allaient
donner leur vie pour une cause per-
due.

Il aura fallu l'immense patience
du chef de l'Etat frangais , sa fer -
meté à l'égard de ses propres soldats,
pour ne pas laisser échapper le f i l
léger de l'unique chance. Enfin , en-
f in , la jeunesse frangaise ne partirà
plus pour l'Algerie , le désespoir au
cceur. Une page se tourne. Une des
pages les plus douloureuses de l'his-
toire de France.

* * *
Certes, on peut s'étonner de la mo-

destie des réactions que l'on observé
dans le monde.

Tout se passe comme si personne
n'osait encore vraiment y croire.

Si souvent dégus , les hommes s'in-
terrogent : est-ce vrai, est-ce bien
vrai ? N' allons-nous pas nous réveil-
ler , demain, d'un rève trop beau ?
Et retomber dans le cauchemar des
manceuvres dilatoires ?

Ni d'un coté ni de l'autre , on ne
pavoise. On parie du bout des lè-
vres. Et comme les deux parties en
cause , sans doute , ont dù faire de
lourds sacrifices , on attend , on s'é-
pie. On vient d' opérer un malade :
il vit. Qu'en sera-t-il demain ?

On est d'autant moins enclin à lais-
ser éclater sa joie que l'OAS , loin de
désarmer , multiplie ses attentats. Et
chacun se demande quand ces bri-
gandages prendront f in.

Chacun se demande comment on
f era respecter demain des décisions
qui lèseront forcément un grand
nombre de Frangais d'Algerie. Non ,
hélas ! rien n'est f ini .  Nous sommes
loin du grand printemps des récon-
ciliations. Beaucoup de sang va cou-
ler encore en Algerie.

Pourtant , il faut  le répéter , un im-

mense espoir est maintenant permis.
Si les responsables de la politique
gardent au coeur une profonde in-
quiétude , le peuple frangais , dans sa
très large majorité , de nouveau res-
pire.

Mieux peut-ètre que les articles
des journaux, quelques témoignages
direds nous laissent entendre la sa-
tisfaction profonde qu'éprouv e une
nation moralement épuisée par cette
guerre ìntermìnable.

Mais les plus optimistes s'interro-
gent : comment la France va-t-elle
résoudre ses problèmes de politique
intérieure ?

Tant que de Gaulle tient le gou-
v email, on peut espérer que l'on
n'irà pas au pire. Après lui ?

Parce qu'après lui, on ne voit per-
sonne, hélas !

Que le spedre des factìons, dres-
sées les unes contre les autres, les
armes à la main.

Mais enfin, à chaque jour suf f i t
sa peine . Un premier pas est fait .
hors du charnìer d'Algerie.

Il faut  quand mème se réjouir.
Ci. A

M. Belkacem Krim
chef de la délégation du FLN

La réussite comparée à celles des Russes
PARIS (Afp). — Lance par une fusée dont la poussée (360.000 livres) a

eté de presque deux fois inférieure à celles
en orbite — (poussée des Vostok : 360.000 kg.)
sur une orbite presque semblable à celle qu'a
en ce qui concerne son inclinaison par

Les caractéristiques de l'orbite de
Glenn sont : apogée 256 km., périgée
160 km. Celles de Titov avaient été
257 et 178 km. C'est le poids, plus de
deux fois inférieur de la cabine de
Glenn (2 tonnes) au lieu des 4,7 ton-
nes des Vostok 1 et 2, qui expliqué
qu'avec une fusée deux fois moins

qui mirent Gagarine et Titov
— le major Glenn a été place
suivie la cabine de Titov, sauf
au pian de l'Equateur.rapport au pian de l'Equateur.

puissante, Glenn ait pu ètre mis sur
une orbite analogue à celle de Titov.

La durée d'une revolution de Glenn
autour de la terre est de quelques se-
condes seulement inférieure à celle de
Titov ; Vostok 2 faisait un tour autour
de la terre en 88,6 secondes, pour
Glenn on annonce 89 minutes.

Enfin pour la vitesse en orbite, elle
est a quelque km. près la mème : 28
mille km. à l'-heure.

Gagarine resterà l'homme le plus
haut du monde, puisque l'apogée de
son orbite avait été de 327 km. Cette
orbite avait d'ailleurs une forme beau-
coup plus elliptique que celles de Ti-
tov et de Glenn. De toute facon, les
orbites des trois premiers astronautes
du monde ont été choisies de telle fa-
gon qu'ils voient en-dessous de la
couché inférieure de la zone dange-
reuse de radiations Van Alien.

Une différence fondamentale entre
les vols des deux premiers astronautes
soviétiques et celui de Glenn réside
dans l'opération de l'atterrissage. Alors
que Glenn amerrira dans sa capsule,

sans aucune possibilité den sortir
avant, les deux premiers astronautes
soviétiques, eux, quittaient leur «vais-
seau » à une certaine altitude du sol
pour atterrir, suspendus à des para-
chutes. L'opération d'atterrissage se
faisait d'ailleurs en plusieurs temps :
d'abord le vaisseau quittait son or-
bite et amorcait la descente, ensuite,
la cabine se détachait à son tour du
vaisseau lui-mème. Enfin l'astronaute
soviétique était catapulte hors de sa
cabine.

Moscou
et le voi de Glenn

• CAP CANAVERAL (AFP) — Les
Etats-Unis ont réalisé sans l'avoir pro-
jeté un « coup doublé » spatial. La
fusé e Atlas, qui a propulse la f usée
Mercury de Glenn, est aussi sur or-
bite où elle resterà au moins 24
heures.

MOSCOU (Ats/Afp). — « Je sou-
haite et j 'espère que les renseigne-
ments qui vont étre obtenus par le
voi de John Glenn complèteront et
confirmeront ceux qui ont déjà été
obtenus par le voi de nos deux pre-
miers cosmonautes : Gagarine et
Titov », a déclaré mardi au corres-
pondant de l'AFP, le professeur
Pokrovski, spécialiste soviétique des
problèmes balistiques et de voi cos-
mique.

Le professeur Pokrovski a aj ou-
te : « Je ne peux qu'exprimer le
sentiment de satisfaction et de plai-
sir qu'éprouvent tous les savants du
monde à l'annonce de cette nou-
velle ».

Interrogé par téléphóne, l'export
soviétique a également exprimé
« ses voeux complets de réussite et
d'un heureux retour sur terre de
l'hérolque cosmonaute américain ».

L 'étonnant retour vers la terre

Flash - Flash - Flash - Flash
CAP CANAVERAL (Afp). — Mardi 9 h. 47 locale (14 h. 47 Gmt).Le colonel John Glenn est lance dans l'espace.

9 h. 52 — La fusée « Atlas » s'éteint et se séparé de la capsule.
10 h. 00 — La cabine « Mercury » est placée sur une orbite de la terre(entre 160 et 258 km d'altitude).
10 h. 08 — Glenn purvole les Canaries et atteint la còte d'Afrique Toutva bien à bord, déclare-t-il.
10 h. 19 — Glenn a effectué le tiers de la premiere des trois orbitesprévues. L'opération se déroule normalement.
10 h. 28 — Glenn contacte le bateau de sauvetage stationné dans

l'Océan Indien après avoir pris son premier repas « Tout
va bien à bord », dit-il.

10 h. 43 — Survol de Perth (Australie), illuminée.
11 h. 10 — Glenn approche de la còte ouest des Etats-Unis et contacte

le poste de Guaymas au Mexique.
11 h. 20 — Glenn survolé San Antonia (Texas). Il éprouvé des « diffi -

cultés mineures » dans le réglage de l'angle d'attaque de la
cabine par rapport à i'horizontaie.

11 h. 26 — Glenn commencé son deuxième tour de la terre en passant
au-dessus des Bermudes pour la seconde fois.

12 h. 01 — Glenn entre pour la seconde fois en contact avec le navire
de la NASA au milieu de l'Océan Indien.

13 h. 00 — Glenn _ commencé sa troisième revolution autour du globe.
II avait annonce qu'il y était près alors qu 'il était au-dessus
des lles Hawai.

13 h. 51 — Tout va bien, déclaré Glenn approchant de la verticale de
l'Australie.

14 h. 20 — Les rétrofusées de la capsule sont mises à feu.
14 h. 23 — La capsule amorce sa descente.
14 h. 30 (environ) — La capsule rentre dans l'atmosphère.
14 h. 35 (environ) — Les deux parachutes s'ouvrent successivement.
14 h. 40 — La capsule est en vue du destroyer « Noah ».
14 h. 43 — Glenn amerrit, 4 h. 56 minutes après avoir quitte le Cap

Canaveral. La capsule est à 6 milles du navire.
15 h. 05 — La capsule est hissée sur le pont du « Noah ». Le colonel

Glenn en sort, en parfaite sante un moment plus tard.




